
LE JEUNE

INDEPENDANT
N° 6035 - LUNDI 19 MARS 2018

www.jeune-independant.net                                                direction@jeune-independant.net

QUOTIDIEN NATIONAL D’INFORMATION FONDÉ LE 28 MARS 1990 – ISSN 1111-0115. PRIX : ALGÉRIE 10 DA, FRANCE 1 EURO

Page 5

DE PROFONDES DIVERGENCES MOTIVENT CETTE DÉCISION 

Deux narcotrafiquants arrêtés à Tlemcen et Batna 
Page 5

L’ALGÉRIE REFUSE LA SUPPRESSION
DES VISAS AVEC LA TURQUIE

Page 24

LORS D’UNE VISITE D’INSPECTION
À CONSTANTINE

GAÏD SALAH : «L’ALGÉRIE 
EST UNE LIGNE ROUGE» 

Page 3

AMÉNAGEMENT DU TERRITOIRE

L’EXPÉRIENCE FRANÇAISE INTÉRESSE 
LE GOUVERNEMENT ALGÉRIEN

Page 3

ELECTION PRÉSIDENTIELLE RUSSE

POUTINE RÉELU PRÉSIDENT DU
PLUS GRAND PAYS DU MONDE

Les résidents
jouent la carte du
service minimum

FACE À L’INTRANSIGEANCE 
DU MINISTÈRE 

Page 2

La victoire
après 132 
ans de joug

colonial

COMMÉMORATION
DU 19 MARS 1962
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Dans le but de permettre aux élèves
d’achever leur programme,
notamment ceux de terminale,

Mme Benghebrit, qui s’exprimait hier sur
les sondes de la Chaîne III de la radio
algérienne, a fait savoir qu’un  travail
d’adaptation et de régulation a été entre-
pris pour rattraper le retard causé par le
mouvement de grève des enseignants.
Selon la ministre, le nombre de journées
de cours à rattraper est estimé à 21 au
niveau national et à 51 au niveau des
wilayas de Blida et de Béjaïa. Lors de son
intervention, elle s’est longuement étalée
sur la fameuse consultation en ligne relati-
ve à l’examen du baccalauréat 2018. Elle
a expliqué que le résultat de la consulta-
tion en vue de fixer la date du baccalauréat
sera soumis à l’approbation du gouverne-
ment au cours de cette semaine. « Le gou-
vernement devrait donc officialiser le
report à la date du 19 juin au lieu du 3 juin
comme prévu initialement», a-t-elle affir-
mé. Mme Benghebrit précise que cette
période a été retenue après la consultation
organisée auprès des élèves et de leurs
parents, lesquels, affirme-t-elle, se sont en
majorité déclarés en faveur d’un report
des examens, tout comme les chefs d’éta-
blissement, les inspecteurs d’enseigne-
ment et les enseignants. Elle explique que
durant cette interruption des cours, un cer-
tain nombre de contractuels avaient été
recrutés, lesquels, dit-elle, ont permis
d’assurer la relève des enseignants défi-
cients en assurant une «continuité des
apprentissages». Il est à rappeler que
71,3% des élèves et des professionnels de
l’éducation ont opté pour le report de la
date du bac, suite au sondage mis en ligne
par le ministère de l’Education nationale.
Ce sont 72,40% des élèves qui ont choisi
de passer le bac le 19 juin, au lieu du 3
juin 2018, au vu notamment des condi-

tions qui ont prévalu lors de cette année
scolaire, perturbée par les grèves, et pour
éviter de passer les examens durant la
période de jeûne. Les enseignants ont été
favorables pour leur part au report à
51,75%, alors que les directeurs d’établis-
sement ont voté à 67,20% pour le report et
les inspecteurs à 69,09%. Le ministère
avait souligné que la consultation était
lancée «dans le souci de réunir toutes les
chances de réussite pour les élèves qui
s’apprêtent à passer l’examen du bacca-
lauréat session 2018, et considérant l’état
d’anxiété que les élèves ont vécu durant le
deuxième trimestre suite aux grèves et aux
interruptions de la scolarité.
Application de la réforme du bac dès 2021
Concernant  le projet de réforme du bac-
calauréat, dont elle précise que la nouvel-
le mouture sera soumise aux partenaires
sociaux avant sa présentation au Conseil
du gouvernement, la ministre annonce
qu’elle entrera en application à partir de
2021.  Comme ce qui se fait ailleurs dans

le monde, le nouveau baccalauréat, pour-
suit-elle, prendra en compte la réduction
des programmes avec une spécialisation et
un recentrage autour des matières essen-
tielles. Sur le nombre de candidats au bac
pour 2018, dont les épreuves, dit-elle,
vont porter sur les seuls cours dispensés,
la ministre avance le chiffre  de 709.000,
suivis de 797.812 pour l‘examen de 5e et
de 599. 580 pour le brevet. Exprimant son
désir de construire une «école de qualité»,
la ministre considère que tous les éléments
penchant vers cette perspective sont
désormais réunis, citant notamment l’éla-
boration d’un référentiel national d’éva-
luation. Elle tient, d’autre part, à souligner
que « quelles que soient les obédiences
politiques ou idéologiques», il s’agit
aujourd’hui de défendre un enseignement
« public, gratuit et de qualité», en insistant
sur le point fondamental de «l’algérianité»
résultant des composantes que sont « l’is-
lamité, l’arabité et l’amazighité». 

Lynda Louifi 

ALORS que les médecins résidents  dur-
cissent le ton en annonçant ne plus assurer
le service minimum entre 8 heures et 16
heures, un responsable du ministère de la
Santé réaffirme l’intransigeance de la
tutelle sur le maintien du caractère obliga-
toire du service civil, en soulignant que
«l’abrogation du service civil relève de
«l’impossible». «Les médecins résidents
revendiquent l’abrogation du caractère
obligatoire du service civil et nous avons
toujours été honnêtes à ce propos», a
déclaré hier l’inspecteur général du minis-
tère de la Santé, Omar Beredjouane, sur le
plateau de l’émission matinale «Kahwa
oua Djornane» de la chaîne de télévision
privée Ennahar.  Rappelant que «le carac-
tère obligatoire du service civil est défini
par la loi», l’hôte de la Chaine Ennahar a
estimé que le service civil n’est pas propre
au domaine médical, mais concerne égale-
ment d’autres secteurs. «L’objectif est de
répartir les ressources humaines à travers
le territoire national de manière égale afin

de permettre aux Algériens de bénéficier
des services et des compétences de ces
ressources», a-t-il argué.  C’est loin d’être
un message d’apaisement pour les protes-
tataires, qui ont décidé d’aller jusqu’au
bout de leur revendication en multipliant
les formes de contestation. En plus de la
grève illimitée et du boycott des examens
du DEMS pour les résidents qui sont au
terme de leurs études de spécialisation, un
communiqué du Collectif des médecins
résidents algériens (CAMRA) a annoncé
hier leur décision d’interrompre toute acti-
vité hospitalière dans tous les hôpitaux de
8h à 16 h, en justifiant cette décision par le
caractère indéfini de leur statut. «La
notion de service minimum tel que voulu
dans les dispositions de l’article 38 de loi
90-02 relative à la prévention et au règle-
ment  des conflits collectifs de travail et à
l’exercice du droit de grève intéresse uni-
quement le travailleurs. Or le médecin
résident n’a pas le statut de travailleur
salarié ni celui de fonctionnaire, comme il

a été rappelé dans le courrier du directeur
des relations de travail auprès du ministè-
re du Travail, de l’Emploi et de la Sécuri-
té sociale numéro 153 du 7 juillet 2011»,
écrit le Collectif en déduisant que les rési-
dents ne sont donc pas concernés par le
service minimum. Il explique par ailleurs
que le médecin résident, conformément à
l’article 2 de son statut, est en formation
post-graduée et de ce fait, participe seule-
ment aux activités de soins selon les dis-
positions de l’article 9 de ce même statut.
«La responsabilité de la continuité des
soins ne lui incombe en aucune manière et
relève des prérogatives des équipes de
titulaires au sein des différents services»,
ajoute le communiqué. Les médecins rési-
dents, qui entament leur cinquième mois
de grève, s’opposent à leur affectation
dans des régions isolées au terme de leur
spécialisation dans le cadre du service
civil, sans que leur soient assurées les
conditions socioprofessionnelles adé-
quates. Zineb M.

DES ACTIONS D’ADAPTATION ET DE RÉGULATION SONT MISES EN PLACE

Benghebrit assure que tous les
cours perdus seront rattrapés

La ministre de l’Education nationale, Nouria Benghebrit, a tenu à assurer que tous les cours perdus
durant la période de grève seront rattrapés dans tous les établissements scolaires concernés.  

REPRÉSENTATION
FÉMININE DANS LES
ASSEMBLÉES ÉLUES
L’Algérie en tête des
pays arabes
L’ALGÉRIE EST le premier pays
arabe en termes de représentativité
féminine dans les assemblées élues,
dépassant les 30%. C’est ce qu’a
affirmé le directeur du Bureau régio-
nal pour les Etats arabes du Program-
me des Nations unies pour de déve-
loppement (PNUD), Mourad Wahba
samedi à Alger, dans le cadre de la
Conférence internationale sur la pro-
motion de la participation de la
femme, qui a pris fin hier.
Mourad Wahba a fait savoir que
«l’Algérie était le premier pays arabe
à avoir dépassé le seuil de 30% de la
participation féminine dans les
assemblées élues », ce qui est consi-
déré comme une participation «effec-
tive » de la femme à la prise de déci-
sion. Il a également salué «l’expé-
rience algérienne en matière de sou-
tien à la lutte de la femme par le ren-
forcement de sa participation effecti-
ve à la vie publique, notamment dans
le processus politique en tant qu’élec-
trice et élue ». Le responsable onu-
sien a souligné la grande importance
accordée par le PNUD à cette théma-
tique choisie pour la conférence.
«Nous aspirons à ce que l’Algérie ait
une contribution pionnière dans la
consolidation de la participation poli-
tique de la femme au niveau de la
zone arabe et au-delà de ses
frontières », précise Mourad Wahba.
Il a, en outre, salué «les révisions
constitutionnelles éclairées » adoptées
par l’Algérie, dans le but de réaffir-
mer l’engagement de l’Etat à prendre
des mesures nécessaires à la consoli-
dation de la participation féminine
dans les assemblées élues », notam-
ment «les législations «audacieuses »
qui ont concrétisé, par la suite, cet
engagement sur le terrain à travers
l’application du système des quotas
consacrés aux femmes sur les listes
électorales », poursuit-il. Le représen-
tant du PNUD a par ailleurs évoqué
«la coopération étroite du PNUD
avec le gouvernement algérien, en
vue de soutenir ses politiques de pro-
grès visant le renforcement de l’égali-
té des sexes à la lumière des résultats
obtenus lors des phases précédentes
de la coopération en la matière ».
Selon lui, «la promotion des droits
politiques de la femme est considérée
comme l’une des grandes priorités de
la réforme et du développement
durable». Car «le progrès réalisé dans
le processus de l’égalité des sexes
impacte positivement la concrétisa-
tion des objectifs du développement
durable», explique-t-il. De son côté,
le ministre de l’Intérieur, des collecti-
vités locales et de l’Aménagement du
territoire, Noureddine Bedoui, estime
que les progrès enregistrés dans notre
pays concernant la représentativité de
la femme dans les assemblées élues
nationales et locales, ne sont qu’un
«début de ce processus ». Avant
d’ajouter : «Le ministère œuvre
actuellement à accompagner les par-
tenaires politiques en termes d’ac-
tions de formation au niveau politique
pour que la dynamique soit promue
davantage à l’avenir », cela lors
d’une audience qu’il a accordée au
directeur du Bureau régional pour les
Etats arabes. Ce dernier a néanmoins
fait savoir que son institution avait
entamé une recherche élargie dans la
région arabe, y compris l’Algérie.
Cette recherche vise à déterminer les
handicaps qui empêchent la participa-
tion effective de la femme à la prise
de décision.

Lilia Ait Akli

FACE À L’INTRANSIGEANCE DU MINISTÈRE SUR LE MAINTIEN DU SERVICE CIVIL 

Les résidents jouent la carte
du service minimum
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3 AMÉNAGEMENT
DU TERRITOIRE
L’expérience
française intéresse le
gouvernement algérien
LA PRÉSENCE des préfets français
à la rencontre conjointe de jeudi
dernier entre les ministres de
l’Intérieur algérien et français avait
pour but d’aider la partie algérienne
à mieux comprendre et à bien
appréhender la problématique du
plan d’aménagement du territoire
(SNAT) qui se caractérise, selon le
directeur de la prospective et de la
programmation au ministère de
l’Aménagement du territoire et de
l’Environnement, Madjid Saada, par
un déséquilibre flagrant entre le
Nord et le Sud. 
Ce responsable, qui s’exprimait hier
sur les ondes de la radio nationale a
révélé que «des erreurs ont été
commises» dans l’application de ce
schéma directeur faisant toutefois
remarquer que « des modifications
sont nécessaires pour bien l’adapter
à la nouvelle conjoncture «. Faisant
référence au diagnostic réalisé par
l’entremise de ce schéma, Saada
relève que 4% du nord de l’Algérie
sont occupés par 63% de la
population alors que le Sud et les
Hauts Plateaux, lesquels
représentent 87% du territoire ne
concentrent, pour leur part, que 9%
du reste. 
Selon l’invité de la rédaction de la
radio nationale, cette rencontre a
permis aussi d’avoir un échange sur
les expériences et des informations
sur cette question «en raison de leur
savoir-faire en la matière». Le
directeur de la prospective et de la
programmation au ministère de
l’Intérieur a également soulevé le
problème du développement de ces
régions (Hauts Plateaux, les régions
montagneuses, les régions
frontalières et le Sahara) du fait de
l’absence des investissements : «Les
hommes d’affaires préfèrent investir
dans le Nord et nous avons conseillé
les walis à plus d’ingéniosité pour
attirer les investisseurs».
Le directeur de l’aménagement a
mis en exergue le SNAT, adopté en
2010 et entré en application en
2011, seul moyen par lequel l’Etat
«envisage d’entreprendre un
développement durable et sans
exclusive» de l’ensemble des
régions du pays. Saada rappelle que
ce schéma a, déjà, commencé à
prendre forme à travers la
construction de l’autoroute Est-
Ouest, les grands transferts d’eau,
les unités de dessalement d’eau
potable, le développement de
l’agriculture et celui des
technologies de l’information et de
la communication. Enfin, les actions
entreprises par le SNAT entendent
rééquilibrer le développement axé
sur les zones des Hauts Plateaux et
du Sud, mais aussi celui des régions
montagneuses et frontalières en
particulier. 
Le schéma national d’aménagement
du territoire (SNAT), qui couvre le
territoire national, vise la
distribution équitable des richesses,
notamment pour les régions du Sud
et les régions frontalières à travers
l’élaboration des règles de
distribution des activités et du
peuplement à travers le territoire
national, et la localisation des
grandes infrastructures. Il a été
élaboré sur la base d’une
concertation qui a impliqué tous les
acteurs intervenant dans le domaine
de l’aménagement du territoire. 

Hocine Adryen

LE GÉNÉRAL de corps d’armée Ahmed Gaïd

Salah, vice-ministre de la Défense nationale,

chef d’état-major de l’Armée nationale popu-

laire (ANP), a affirmé hier à Constantine que

l’Algérie était «une ligne rouge», soulignant

qu’il était «absolument hors de question de

toucher à sa sécurité ou aux ressources de son

peuple».

«L’Algérie est une ligne rouge, nous avons

insisté maintes fois et nous le rappelons

aujourd’hui, il est absolument hors de ques-

tion de toucher à sa sécurité ou aux ressources

de son peuple. L’Algérie qui a souffert du

joug du colonialisme, et dont le peuple a fait

le serment de faire retentir, sous les yeux de

son ennemi, une Révolution populaire globale

et unanime, faisant ressortir la crème d’entre

ses enfants en chouhada et moudjahidine, qui

ont arraché la liberté après de grands sacri-

fices», a-t-il indiqué lors d’une visite de tra-

vail et d’inspection à la 5e Région militaire à

Constantine, a précisé un communiqué du

ministère de la Défense nationale. 

Il a ajouté qu’»il est du devoir de ses fils

aujourd’hui, en particulier ceux de l’Armée

nationale populaire, et l’ensemble des autres

corps de sécurité de suivre les mêmes pas et

d’emprunter le même parcours national». «Au

même titre que l’importance que nous accor-

dons à notre histoire nationale, aux valeurs de

sa Glorieuse Révolution, nous poursuivons,

grâce à la volonté d’Allah le Tout-Puissant,

notre chemin éternel vers la sécurisation, la

protection et l’unité du territoire algérien, car

chaque parcelle de la terre de notre Pays a un

profond enracinement dans l’histoire nationa-

le, chaque événement national, chaque épo-

pée héroïque, ou station historique, a son

espace géographique l’ayant marquée et

conjugué entre histoire et géographie», a-t-il

assuré.

Le général de corps d’armée a fait rappeler le

message adressé par le président de la Répu-

blique, chef suprême des Forces armées,

ministre de la Défense nationale aux membres

du Conseil des ministres arabes de l’Intérieur

à l’occasion de sa 35e session tenue à Alger

au début du mois de mars, et à travers lequel

il a mis l’accent sur l’efficience et l’efficacité

de l’approche algérienne dans la lutte antiter-

roriste. «A ce titre, nous confirmons

aujourd’hui que l’objectif principal et immi-

nent pour l’Armée nationale populaire est de

venir à bout définitivement, oui je dis défini-

tivement, de ce phénomène qui revêt plu-

sieurs nouvelles formes à travers les nou-

velles technologies et les réseaux sociaux.

Ceci exige davantage d’efforts soutenus per-

mettant de tarir ses sources idéologiques et

son environnement social et de détruire ses

réseaux de communication», a-t-il ajouté.

«Pour ce, nous allons assurément, avec l’aide

d’Allah, parvenir à débarrasser, d’une maniè-

re définitive, notre pays de cette horde. Nous

veillerons également et nous sommes

capables de le faire, à assurer parfaitement

nos frontières nationales contre toute infiltra-

tion terroriste, et celui qui tente de les franchir

aura à subir son sort. Nous n’accordons pas de

répit face à ces criminels et à tous ceux qui

ont des desseins maléfiques contre notre terri-

toire. M. K.

LORS D’UNE VISITE D’INSPECTION À CONSTANTINE

GAÏD SALAH : «L’ALGÉRIE
EST UNE LIGNE ROUGE»

Erratum : Une malencontreuse erreur s’est glissée hier
dans le titre de l’article paru dans la page 3 intitulé

«Les 1 000 milliards de dinars ont été consacrés
au développement du pays». Il fallait lire : 1 000 milliards
de dollars. Nous nous en excusons auprès de nos fidèles

lecteurs. 

«L a suppression des

visas avec la Turquie

ne peut être envisagée

actuellement en raison de pro-

fondes divergences entre les deux

pays sur les dossiers sécuritaires

et sur les conflits en cours dans la

région d’Afrique du Nord», a

affirmé ce diplomate de haut rang

qui a souligné que «les experts

turcs et algériens avaient discuté

cette proposition en préparation

de la visite à Algérie, en février

dernier, du président turc Recep

Tayyip Erdogan, mais que la par-

tie algérienne a conclu que la

suppression des visas ne peut être

à l’ordre du jour dans les circons-

tances dans lesquelles sont plon-

gées les régions d’Afrique du

Nord et du Moyen-Orient . 

«Nous ne pouvons accepter de

courir le risque de supprimer les

visas lorsqu’on sait que la Tur-

quie est malheureusement un ter-

ritoire de transit des djihadistes

vers la Syrie, l’Irak, et aujour-

d’hui vers la Libye «, a précisé ce

diplomate qui a ajouté que cette

option, une fois retenue, «pour-

rait être préjudiciable à l’Algérie

qui fait face à la menace terroriste

à ses frontières, notamment la

Libye, qui attire de nombreux ter-

roristes ou mercenaires de plu-

sieurs nationalités «. 

Selon lui, l’éventualité de plus en

plus inquiétante de flux de terro-

ristes de Daech après leur débâcle

en Irak et en Syrie vers l’Afrique

du Nord, constitue un argument

de taille pour ne pas envisager la

suppression des visas. 

«Des terroristes ou recruteurs

munis de passeports turcs peu-

vent passer par nos aéroports ou

s’infiltrer en Algérie», a-t-il dit.

Soulignant que « La question de

la sécurité du pays, fait partie des

principes constamment rappelés

par le Président Abdelaziz Boute-

flika». A la question de savoir si

la Turquie a donné des garanties

en matière de contrôle des mou-

vements des voyageurs et des ter-

roristes entre l’Algérie et la Tur-

quie en tant que préalable afin

que les visas soient supprimés

entre les deux pays, la même

source a indiqué que « nos deux

pays divergent en matière de défi-

nition du terrorisme «. Cela d’au-

tant qu’il est « reproché à la Tur-

quie, pays membre de l’Otan, de

ne pas être méticuleuse dans l’ap-

plication du traitement des don-

nées des dossiers passagers

(PNR, pour l’anglais passenger

name record) «, a-t-il poursuivi. 

De nombreux pays, y compris de

l’Union européenne, ont accusé

la Turquie d’avoir facilité le pas-

sage de terroristes d’Europe et

d’Amérique du Nord vers la

Syrie et d’avoir aussi participé à

l’entraînement de nombreux dji-

hadistes. L’ancien secrétaire

d’Etat américain John Kerry avait

révélé que 5 000 djihadistes

avaient été entraînés en mars

2014 en Turquie. 

Cela dit, la demande turque de

suppression du visa est sur le

tapis depuis quelques années. En

2013 déjà, Ankara avait fait part

de son souhait d’exempter, sur la

base du principe de la réciprocité,

les ressortissants algériens du

visa d’entrée sur son territoire,

dans le but d’intensifier les dépla-

cements des touristes et des

hommes d’affaires entre les deux

pays. « De toutes façons, nos

consulats en Turquie ont été ins-

truits pour faciliter l’octroi des

visas pour les ressortissants et

hommes d’affaires turcs», a-t-il

encore dit, faisant part des inter-

rogations de l’Algérie au sujet

des fortes pressions subies par les

consulats d’Algérie en Turquie. 

Ce diplomate n’a pas manqué de

relever que les relations écono-

miques et culturelles entre Alger

et Ankara sont excellentes et que

la Turquie demeure une destina-

tion privilégiée pour les touristes

algériens, mais que des diver-

gences subsistent entre les deux

capitales au sujet des conflits en

cours et de la lutte contre le terro-

risme.

La partie algérienne ne voit pas

d’un bon œil l’appui direct de la

Turquie aux mouvements armés

qui contrôlent la ville libyenne de

Misrata. 

«Son influence sur cette région et

son appui à des parties au détri-

ment d’autres sont pénalisants

pour le règlement de la crise chez

nos voisins», a tenu à indiquer ce

diplomate. Aussi longtemps que

durera la crise en Libye ainsi que

l’insécurité aux frontières de

l’Algérie, la question de la sup-

pression des visas entre Alger et

Ankara est renvoyée aux

calendes grecques, at-il conclu. 

Kamel M.

DE PROFONDES DIVERGENCES ENTRE LES DEUX PAYS
MOTIVENT CETTE DÉCISION 

L’Algérie refuse la suppression
des visas avec la Turquie

L’Algérie a refusé d’accepter la suppression des visas avec la Turquie pour les ressortissants des deux
pays, rejetant ainsi une demande réitérée par Ankara en marge de la visite du président Recep Tayyip
Erdogan. C’est ce qu’a fait savoir hier au Jeune Indépendant une source diplomatique de haut rang.
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LES SERVICES commerciaux d’Algérie
poste à Ghardaïa sont encombrés au point
que tous les jours des clients se plaignent
des longues chaînes qui se forment dès
l’ouverture des guichets. En effet,
l’insuffisance de guichets pour les retraits
d’argent et le paiement des redevances
d’électricité provoque de longues chaînes,
avec parfois une matinée entière pour
pouvoir y arriver. 
Les doléances des citoyens pour
l’amélioration des prestations et
l’ouverture d’autres services
commerciaux, à l’exemple du grand
quartier de Belghanem qui compte près de
20 000 habitants, n’ont toujours pas
trouvé réponse auprès de la direction
d’Algérie Poste, même si celle-ci déploie
des efforts méritoires pour améliorer la
qualité de ses prestations. 
«Je suis là depuis huit heures du matin
pour retirer ma pension de retraite, cela
veut dire que je dois attendre au moins
deux heures pour être servi», se plaignait
jeudi matin Si Brahim, un septuagénaire
venu du lointain quartier de la palmeraie,
à l’ouest de Belghanem. Une femme âgée,

les nerfs à fleur de peau, réclame elle
aussi à cor et à cris son tour pour encaisser
sa petite pension de veuve de 3 000 DA. 
«Compte tenu du surnombre des usagers
et de l’exiguïté de cette poste, je suis
contrainte d’attendre dehors avant de
toucher ma pension», fulmine-t-elle. En
effet, l’ouverture d’un guichet polyvalent,
dit guichet unique, au niveau de la poste
de Belghanem, en dépit d’un ex-projet dit
d’extension à près de 40 m² seulement, ne
semble pas faire des heureux parmi les
usagers. 
Il est bientôt 8h heures devant le bureau
de poste de Belghanem. Les 15, 16, 17 et
18 du mois sont des jours de virement des
pensions de retraite et il y a déjà foule
devant la porte, alors que l’ouverture ne se
fera que dans une demi-heure. 
Dès l’ouverture c’est la ruée vers les deux
guichets uniques et certains jouent des
coudes afin de pouvoir déposer sur le
comptoir leur permis, leur carte d’identité,
leur courrier à poster, leur facture
d’électricité ou de téléphone à payer. 
Résultat, certains y trouvent des couacs et
se plaignent par exemple «que pour retirer

une petite somme d’argent ou pour l’achat
d’un timbre-poste, opérations qui
s’effectuaient de façon relativement aisée
auparavant par le biais du système
traditionnel, a cessé d’être une mince
affaire. 
Un autre sexagénaire nous indique avec
beaucoup de regrets : «Maintenant, en
dépit des nouvelles procédures
technologiques, il faut encore attendre des
heures pour être servi. Les usagers sont
obligés de prendre leur mal en patience
jusqu’à ce que défile la centaine de clients
qui se sont présentés auparavant.» 
Et de déplorer que «pour retirer une
pension ou acquérir un timbre ou envoyer
une lettre recommandée durant les jours
de pointe, l’usager de la poste est ainsi
obligé de perdre près d’une heure, voire
plus et très souvent debout, faute de
chaises ! D’accord pour la modernisation
des différentes opérations effectuées aux
guichets, mais pas au détriment de
l’usager et surtout pas de cette manière»,
commente-t-il. Outre des doléances de
quelques usagers de la poste, une
douzaine d’associations se sont aussi

inquiétées de cette regrettable situation en
adressant une correspondance aux
responsables d’Algérie poste et aux
autorités locales pour attirer leur attention
sur cette regrettable situation. 
Elles leur demandent de prévoir la
construction d’un nouveau bureau de
poste à l’entrée de la vieille palmeraie,
d’agrandir l’actuel, trop exigu, et de le
doter de personnel et d’un équipement
adéquat. 
Pour le directeur, Djamel Loujane, «un
seul guichet pour les retraits constitue en
réalité une vraie contrainte pour la
fourniture de prestations de qualité aux
clients, avec de longues attentes devant les
guichets». 
Et pour répondre aux revendications et
aux attentes des citoyens, «nous venons,
dit-il, de préparer une fiche technique
dans le but d’agrandir ce bureau de
poste». «Toutefois, la construction d’un
nouveau bureau de poste au niveau de la
palmeraie est tributaire d’une parcelle de
terrain que doit nous attribuer l’APC «,
ajoute-t-il. 

Aissa Hadj Daoud

DANS DES QUARTIERS DE GHARDAÏA 

De longues chaînes devant les guichets
d’Algérie Poste

O rganisé sous le haut patro-
nage du ministre de l’Ha-
bitat, de l’Urbanisme et de

la Ville, Cette manifestation éco-
nomique et commerciale d’enver-
gure continentale se tient à l’ini-
tiative de la Société Batimatec
Expo Spa et de la Société Algé-
rienne des Foires et Exportations
(SAFEX). Elle regroupera pas
moins de 1.200 participants atten-
dus dont quelque 650 étrangers
venus de 25 pays et quelque
200.000 visiteurs, font savoir ses
organisateurs.
Ce rendez-vous professionnel,
placé sous le thème « contribuer à
la transition numérique dans la
construction en Algérie « et de par
son importance, est très attendu
par l’ensemble des acteurs
concernés par le secteur du

bâtiment, notamment les indus-
triels, producteurs et concepteurs
de produits, matériaux et procé-
dés intéressant le bâtiment, la cor-
poration des architectes et urba-
nistes, les experts et technologues
des services et métiers dédiés aux
secteurs ainsi que les investis-
seurs et les financiers.
Selon les organisateurs, ce salon
intervient dans un contexte mar-
qué par une nouvelle stratégie de
développement économique où
les secteurs de l’habitat, de la
construction, des grandes infra-
structures, de l’hydraulique et des
travaux publics occupent une
place prépondérante. BATIMA-
TEC 2018 qui prévoit des confé-
rences parmi ses activités et ses
ateliers, où il privilégiera des thé-
matiques aussi importantes telles

l’innovation, l’éco-construction,
la sécurité industrielle, la forma-
tion aux métiers du bâtiment. 
Les travaux de cette manifestation
envisagent de traiter également
des risques professionnels dans le
secteur du bâtiment, l’efficacité
énergétique dans le bâtiment,
ainsi que la promotion des pro-
duits locaux et la production de
qualité et la satisfaction du mar-
ché national, a précisé le commu-
niqué. 
La création de nouvelles filières
ou de nouveaux produits et procé-
dés seront également évoqués lors
des ateliers du BATIMA-
TEC2018. « Pour mieux asseoir
Batimatec 2018, nous comptons
mettre davantage en lumière les
entreprises nationales, notamment
les PME/PMI, qui innovent,

mettent sur le marché des produits
de qualité, aux normes et aux
standards internationaux et arri-
vent surtout à conquérir des mar-
chés extérieurs «, a souligné le
Président directeur-général de la
société Batimatec Expo SPA,
Raouf Stiti.
Cette démarche répond, explique
le même responsable, de manière
judicieuse à l’ambition des pou-
voirs publics de promouvoir de
nouveaux pans de l’économie
algérienne hors hydrocarbure.
Détaillant les nouveautés intro-
duites pour l’édition 2018 de ce
Salon, dont notamment un coup
de projecteur sur l’innovation
dans les secteurs qui ont enregis-
tré d’importantes avancées tech-
niques et performances technolo-
giques.  Si pour les organisateurs

de BATIMATEC 2018, il importe
de répondre aux attentes des opé-
rateurs d’un secteur économique
de plus en plus exigeant, ils rap-
pellent que le développement du
BTPH en Algérie est appréhendé
comme une composante straté-
gique de la nouvelle politique
économique gouvernementale
visant notamment la diversifica-
tion et l’ouverture de l’économie
algérienne. Pour les profession-
nels des secteurs en exposition, et
ce depuis plusieurs années déjà, le
Salon BATIMATEC se présente
comme un événement de premiè-
re importance eu égards à la place
de ces filières dans la nouvelle
dynamique économique de l’Al-
gérie et par son rôle de créateur de
valeur ajoutée.

A. Mehdid 

PRÉVU DU 22 AU 26 AVRIL

PLUS DE 1 200 PARTICIPANTS SERONT
AU BATIMATEC 2018 

Le Palais de Expositions des
Pins Maritimes d’Alger (SAFEX)

accueillera du 22 au 26 avril
2018 la vingtième-et-unième

édition du Salon International
du Bâtiment, des Matériaux de

Construction et des Travaux
Publics BATIMATEC 2018, a

indiqué un communiqué
envoyé par le chargé de
communication de cette

manifestation.
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LA CÉLÉBRATION du 56e anniversaire
de la fête de la Victoire proclamée au len-
demain de la signature des accords
d’Evian, commémore la fin d`une longue
guerre de libération et d’un combat coura-
geux et héroïque des Algériens contre le
colonialisme français. Consacrée fête
nationale de la Victoire en Algérie, le 19
mars 1962 signait la fin d`une guerre de
libération gagnée à la force des armes et
de la détermination des millions d`Algé-
riens qui ont souffert, pendant plus d’un
siècle, des affres de l’ordre colonial avec
un lourd tribut fait de martyrs innom-
brables, de milliers de veuves et d’orphe-
lins, de centaines de milliers de prison-
niers, de détenus et d’invalides, ainsi que
de destruction de milliers de villages et de
hameaux. 
L’annonce officielle du cessez-le-feu
conclu le 18 mars à Evian, a été ainsi
accueillie avec une incommensurable joie
par les moudjahidine des maquis de
l`Armée de libération nationale (ALN) et
par l`ensemble du peuple algérien, qui
venait de retrouver sa liberté et sa souve-
raineté. Avant d’aboutir au paraphe des
Accords d`Evian, signés le 18 mars 1962
consacrant l`indépendance du pays, la
délégation algérienne avait rejeté tout au
long de ces négociations «toutes les pro-
positions présentées par la France hypo-
théquant la souveraineté nationale après
l`indépendance», témoignait feu Rédha
Malek, porte-parole de la délégation du
Gouvernement provisoire de la Répu-
blique algérienne (GPRA), dirigée par
Krim Belkacem.
Les négociations d`Evian, qui avaient
débuté le 20 mai 1961 et suspendues à plu-
sieurs reprises, ont été marquées par l`obs-

tination de la partie française, qui avançait
trois propositions rejetées par la déléga-
tion algérienne.
Ces propositions concernaient le maintien
du Sahara algérien et la base navale de
Mers El-Kébir (Oran) sous domination
française, et la question du million de
Français établis en Algérie.
Mais devant les propositions françaises, la
délégation algérienne avait campé sur sa
position au sujet du Sahara qu’elle était
déterminée à défendre coûte que coûte,
avant de convenir avec la délégation fran-
çaise du maintien des investissements
français au Sahara pendant une durée de
trois ans, notamment après la découverte
de pétrole.
Pour ce qui est du statut des Français
d`Algérie après l`indépendance, les deux
parties sont parvenues à un accord don-
nant un délai de trois ans aux Français
pour choisir la nationalité algérienne ou

garder leur nationalité française et être
traités conformément aux lois qui régis-
sent les étrangers en Algérie. Dans cette
logique, le président de la République,
Abdelaziz Bouteflika a exhorté les Algé-
riens, à l’occasion du 56e anniversaire de
la fête de la Victoire à être, à l’instar de
leurs aïeux et ancêtres, les artisans des
événements et des réussites, les bâtisseurs
d’une Algérie forte et solide sur les plans
économique et sécuritaire. Il avait souli-
gné, par la même occasion, que «c’est le
jour où notre vaillant peuple a sonné le
glas d’une très longue période coloniale,
se dressant fièrement et dignement au
terme de la Glorieuse guerre de Novembre
dont les artisans ont été les enfants de ce
peuple. Une génération armée d’une
volonté et d’une foi inébranlables et qui a
consenti un lourd tribut de sacrifices en
millions de martyrs, d’invalides, de
veuves et d’orphelins nonobstant la des-

truction et les tragédies ayant touché
toutes les familles à travers le pays».
Pour le président Bouteflika, «si le 19
mars 1962, date du cessez-le-feu, a été
arraché grâce aux sacrifices des chouhada
et moudjahidine, c’est aussi le fruit
d’âpres négociations menées par la délé-
gation de l’Algérie combattante qui a fait
montre d’une grande intelligence et de
compétence en négociant avec l’occupant.
Mue par la loyauté et la fidélité à la patrie,
la délégation algérienne a pu, en dépit des
références et ressources de l’ennemi, arra-
cher le droit intégral de notre peuple à sa
liberté et à sa souveraineté sur son territoi-
re tout entier». «A travers cette épopée, de
combat et de négociations, notre peuple a
donné, par sa glorieuse révolution, une
image admirable de son parcours militant
qui fait aujourd’hui et fera demain notre
fierté», a-t-il encore ajouté. 

S. N.

DEUX narcotrafiquants ont été

arrêtés avant-hier à Tlemcen et

Batna par des détachements

combinés de l’Armée nationale

populaire (ANP), qui ont

également saisi 126,7 kg de kif

traité, a indiqué hier le ministère

de la Défense nationale (MDN)

dans un communiqué. 

«Dans le cadre de la lutte contre

la criminalité organisée, des

détachements combinés de

l’Armée nationale populaire ont

arrêté, le 17 mars 2018 lors de

deux opérations distinctes

menées à Tlemcen (2e Région

militaire) et Batna (5e RM),

deux narcotrafiquants et saisi

126,7 kilos de kif traité»,

précise la même source.

En outre, un détachement de

l’Armée nationale populaire «a

mis en échec, à Bordj Badji-

Mokhtar (6e RM), une tentative

de contrebande de trois tonnes

de denrées alimentaires et 7 600

litres de carburant, tandis que

722 unités de différentes

boissons ont été saisies à Oran

(2e RM)». Par ailleurs, des

éléments de la Gendarmerie

nationale «ont saisi une arme à

feu et une quantité de munitions

à Naâma (2e RM), alors que 37

immigrants clandestins de

différentes nationalités ont été

interceptés à Tlemcen, Ghardaïa

et In Aménas», rapporte

également le communiqué. 

S. T.

CRIMINALITÉ

Deux narcotrafiquants arrêtés
à Tlemcen et Batna

SYMBOLE DE LA FIN D’UNE LONGUE
GUERRE DE LIBÉRATION

Le cessez-le-feu signé le 19 mars
1962 est la fête de la Victoire et a
marqué la fin d’une guerre qui a fait

1,5 million de morts du côté algérien. Pour
les Algériens, cette date représente la fin
des hostilités après le sursaut révolution-
naire (1954-1962) de tout le peuple algé-
rien qui a enduré presque huit années de
massacres, de misère, de tueries, commis
par le colonialisme français qui a laissé
derrière lui un triste bilan sans équivalent
dans l’histoire des colonisations à travers
le monde. 
Mais la réalité est là, car la victoire a été
remportée grâce à la ténacité et à la lutte
acharnée menée par tout un peuple qui a
toujours refusé l’ingérence et la soumis-
sion en dépit de tous les crimes et misères
subis, ce qui a fait de lui un symbole et un
exemple pour tous les peuples assoifés de
liberté.

CESSEZ-LE-FEU ET NAISSANCE
DE L’OAS

Selon notre confrère Benyahia Adda, jour-
naliste à Réflexion et spécialiste de l’his-
toire de la Révolution, « le cessez-le-feu
représente également une paix signée et
légitime après cette longue présence de cet
ennemi indésirable qui a commis les pires

exactions depuis son intrusion en Algérie,
où les combats pour le chasser n’ont prati-
quement jamais cessé «. Et d’ajouter :
« Rappelons-nous de l’Emir Abdelkader,
d’El Mokrani, de Boubeghla, de tous les
autres qui ont mené une lutte acharnée et
sans merci contre l’occupant qui, non seu-
lement volait nos terres et nos biens, mais
aussi nous humiliait. Pour les combattants

algériens, même une défaite était une
victoire remportée sur cet ennemi ‘’puis-
sant’’. Les mois qui suivirent l’accord, les
Algériens n’ont pas connu d’apaisement.
Et pour cause, l’OAS, cette «organisation
d’assassins sanguinaires», ainsi que les
différentes factions racistes et terroristes
dirigées par les commanditaires français
de l’ombre (Salan et consorts), «meurtris»

par une telle victoire des Algériens, com-
mirent les pires massacres inimaginables,
des exactions, des attentats sur le peuple
algérien dupé et trahi, achevant le travail
macabre interrompu par le cessez-le-feu.» 
Il faut rappeler qu’avant Evian, des
contacts secrets ont eu lieu dès le 20 mai
1961, et d’autres le 7 mars 1962, pour
aboutir le 18 mars 1962 à un accord défi-
nitif entre le GPRA et la France. 
Pendant ces longues négociations, l’Algé-
rie a été représentée par Krim Belkacem,
Taïeb Boulahrouf, Saâd Dahlab, Moha-
med-Seddik Benyahia, Benmostefa
Benaouda, Redha Malek, Lakhdar Bento-
bal, M’Hamed Yazid et Seghir Mostefaï.
En face d’eux, ceux qui représentaient la
France, Louis Joxe. 
«La nouvelle a été annoncée par la radio
du FLN qui n’a pas hésité un instant à dif-
fuser des chants patriotiques. « C’était le
début de la fin, en débit des massacres de
l’OAS qui semait la terreur et tirait sur
tout ce qui bouge», témoigne Hadja Dali-
la, 85 ans. Et d’ajouter : «Je me rappelle
que quelques jours après ce jour histo-
rique, nous sommes sortis pour le référen-
dum sur l’indépendance de l’Algérie. Il
était effectivement naturel de dire «oui» à
la liberté «.

Amel Saïdi

COMMÉMORATION DU 19 MARS 1962

LA VICTOIRE APRÈS 132 ANS
DE JOUG COLONIAL

L’Algérie commémore le 56e anniversaire des accords d’Evian, signés le 19 mars 1962 à Evian en Suisse, qui avaient marqué la fin
de sept années d’une guerre féroce menée contre le peuple algérien.
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REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE 
MINISTERE DE L’ENSEIGNEMENT SUPERIEUR ET DE LA 

RECHERCHE SCIENTIFIQUE 
UNIVERSITE SAAD DAHLEB – BLIDA 

NUMERO D’IDENTIFICATION FISCALE  413020000090049 
 

AVIS D’ATTRIBUTION PROVISOIRE 
DE MARCHES 

 
Conformément aux dispositions de l’article 65, alinéa 2 du décret présidentiel n° 15-247 du 16 septembre 2015, 
portant réglementation des marchés publics et des délégations de service public, l’université Saad Dahleb Blida 1 
informe l’ensemble des soumissionnaires ayant participé à l’avis d’appel d’offres national ouvert n° 01/USDB1/2017 
relatif à l’acquisition, l’installation et la mise en service des équipements des 4 000 places pédagogiques au profit du 
pôle d’El Affroun, Faculté de Droit : (4 000 places pédagogiques) (2ème tranche), que l’attribution provisoire a été 
prononcée en faveur des entreprises ci-dessous citées : 
 

Lots Entreprises retenues Délais Montants des 
offres en TTC 

Note 
techniques/ 

100PTS 
Observations 

Lot 02 : mobilier 
pour 

amphithéâtres 

EURL Bachene 
Mohamed Sinaat 

Mokhtalifa 
NIF : 001326034332367 

Un (01) 
mois 11 929 750,00 77,67 Le moins disant 

Lot 05 : mobilier 
bibliothèque 

Sarl Gama meuble 
NIF : 000025006352018 

Vingt (20) 
jours 10 704 526,00 85,00 Le moins disant 

Lot 06 : 
équipements 
pour salles 

informatiques 

Micro Vision 
NIF : 197026010201060 

Deux (02) 
jours 18 886 490,00 80,74 Le moins disant 

Lot 07 : 
climatisation Infructueux 

Lot 10 : rideaux Genuine Computer 
NIF : 298016180256132 

Vingt (20) 
jours 1 887 994,50 50,50 Le moins disant 

Lot 12 : 
équipements 

pour hall 
d’accueil et 

foyers 

Genuine Computer 
NIF : 298016180256132 

Vingt (20) 
jours 1 195 724,02 68,00 

- Le moins 
disant 

- Montant 
corrigé de l’offre 

en TTC 
Lot 14 : mobilier 

pour hall 
d’accueil 

d’attente et foyer 

Ait Ali Imad 
NIF 198816130300440 

Sept (07) 
jours 698 530,00 46,14 Le moins disant 

Lot 15 : réseaux 
Internet pour 

salles 
informatiques et 

bibliothèques 

SNC RAM ELECTRO 
AIT Ramdane et Cie 

NIF : 099815004255775 

Vingt cinq 
(25) jours 2 526 294,32 85,67 

- Le moins 
disant 

- Montant 
corrigé de l’offre 

en TTC 
Lot 19 : armoires 
de climatisation 

pour la 
bibliothèque 

Condor electronics SPA 
NIF : 000234046277228 

Quarante 
(40) jours 2 135 000,30 80,50 Le moins disant 

Lot 25 : mobilier 
pour magasin 

NILPER Mobili 
NIF : 279100502093161 

Onze 
(11) jours 714 000,00 64,55 Le moins disant 

 
Conformément aux articles 82 et 182 du décret présidentiel n° 15-247 du 16 septembre 2015, portant réglementation 
des marchés publics et des délégations de service public, tout soumissionnaire contestant le choix opéré par le service 
contractant peut introduire un recours auprès de la commission sectorielle des marchés publics du MESRS dans un 
délai de dix (10) jours à compter de la première publication du présent avis dans les quotidiens nationaux et le 
BOMOP. 
Les soumissionnaires désirant voir les résultats détaillés de l’évaluation de leurs offres techniques et financières sont 
tenus de se présenter au vice rectorat  chargé du développement de la  prospective et de l’orientation de l’université 
Saad Dahleb Blida 1, dans un délai  ne dépassant pas les (03) trois jours à compter du premier jour de la publication 
du présent avis d’attribution provisoire.  

Le Jeune Indépendant du 19/03/2018 / ANEP N° 807 497
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GAZA
Les ONG détournent les
jeunes de la résistance à
l’occupation 

LES ORGANISATIONS non
gouvernementales en Cisjordanie
occupée jouent un rôle primordial pour
neutraliser l’intifada et toute action de
résistance contre l’occupation
israélienne. Sous la couverture de
l’action humanitaire destinée à aider le
peuple palestinien, elles contribuent à
contourner une bonne partie de la
jeunesse palestinienne de l’action de lutte
pour obtenir ses droits usurpés. En raison
des difficultés économiques, des milliers
d’entre eux travaillent dans ces ONG,
occidentales dans leur majeure partie. Et
comme condition à leur recrutement : il
leur faut signer un engagement dans
lequel ils déclarent rejeter toute action de
résistance et d’incitation et de refuser
l’hostilité à Israël. Le résultat qui en a
découlé est qu’une bonne partie des
jeunes palestiniens s’enrôlent de moins
en moins dans l’action de lutte et
négligent leurs revendications nationales
en s’absorbant dans les projets des
institutions internationales, estime le
journal libanais al-Akhbar. Selon ce
dernier, c’est ce qui explique les raisons
pour lesquelles les manifestations
hebdomadaires organisées pour protester
contre la reconnaissance américaine de
Jérusalem Al-Quds comme étant la
capitale de l’entité sioniste ne mobilisent
pas assez de jeunes.
Des chiffres obtenus par al-Akhbar
révèlent que durant la première semaine
qui a succédé à la déclaration de Donald
Trump, 78 points de confrontation
avaient été scrutés. Depuis, le chiffre est
tombé à 33 dans le meilleur des cas. «
Les institutions financées par l’étranger
sont devenues le troisième bras pour
confisquer la colère palestinienne due
aux exactions de l’occupation israélienne
et de l’Autorité palestinienne », rapporte
al-Akhbar. Elles  sont entrées en action
après la fin de la deuxième intifada et
sont depuis devenues un corps
économique à part entière, équivalant au
secteur privé, voire même à
l’organisation onusienne de l’Unrwa.
Leur chiffre s’élève aujourd’hui à  4010
ONG qui fournissent 41 mille emplois.
R. I.

C’est une source au sein du minis-
tère des Affaires étrangères
d’Oman qui a révélé les détails

de la rencontre entre le sultan Qabous et
James Mattis, le secrétaire américain à la
Défense, rapporte le site iranien Press TV.
Le journal The National a écrit en citant
cette source que le sultan Qabous avait
donné son accord pour jouer le rôle de
médiateur dans la crise au Yémen et y ten-
ter de trouver une issue pacifique. Et
d’ajouter: « Mattis a également fait allu-
sion à la crise qatarie et a confirmé que
Washington souhaitait mettre fin aux dif-
férends entre les pays membres du Conseil
de coopération du golfe Persique. » James
Mattis a déclaré devant les journalistes
lors de sa visite à Mascate : « Nous
sommes convaincus que l’unité des pays
du golfe Persique est très importante pour
la stabilité et la sécurité de la région. Étant
donné la crise qatarie et la guerre yéméni-
te, j’espère qu’Oman pourra prendre des
mesures positives pour maintenir cette
unité ». L’Arabie saoudite et la coalition
arabe ont entamé leur agression contre le
Yémen en mars 2015. Le gouvernement
omanais n’a pas participé aux frappes
militaires contre le Yémen, bien qu’il soit
membre du Conseil de coopération du
golfe Persique. Pour autant, il a toujours
entretenu de bonnes relations avec Riyad.

UN FRÈRE DE L’EX-PRÉSIDENT
SALEH NOMMÉ À UN HAUT POSTE  
Entre-temps, le gouvernement démission-
naire yéménite a nommé samedi à un haut
poste de l’armée pro-saoudienne un frère
de l’ancien président Ali Abdallah Saleh,
tué en décembre. Un décret présidentiel
publié par l’agence d’Etat Saba a désigné
Ali al-Humeiri, demi-frère de M. Saleh, à

la tête de la réserve de cette armée soute-
nue par la coalition saoudo-US. Cette
nomination ne revêt qu’un caractère sym-
bolique car les réservistes ont rejoint les
rangs des forces yéménites (armée +
Ansarullah) quand ces derniers ont pris le
contrôle de la capitale Sanaa il y a plus de
trois ans avec l’aide d’unités militaires
fidèles à l’ex-président Saleh. Ali al-
Humeiri n’aura donc, de fait, aucune auto-
rité sur eux, selon un responsable gouver-
nemental à Aden, indique l’AFP. La guer-
re saoudo-US contre le Yémen a fait
quelque 9.300 morts. Elle a provoqué la
pire crise humanitaire du monde, selon
des agences de l’ONU, et plus de huit mil-

lions de Yéménites sont aujourd’hui
confrontés à des risques de famine.

DE NOUVEAUX « MERCENAIRES »
TUÉS
Sur le terrain, plusieurs mercenaires de la
coalition saoudo-US ont été tués et bles-
sés, hier dimanche, suite à des opérations
menées par l’armée yéménite et Ansarul-
lah dans les provinces de Jawf et Taez.
Une source militaire citée par la chaine
yéménite AlMasirah a affirmé que les
forces yéménites ont menée trois offen-
sives contre les positions des mercenaires,
causant des pertes considérables dans
leurs rangs. R. I. 

LE QUOTIDIEN Al-Quds al-Arabi a rap-
porté que le prince héritier saoudien a atta-
qué lors de sa récente visite en Égypte la
Turquie, en la qualifiant de l’un des côtés
du triangle pervers de la région. Moham-
mad Ben Salmane a également accusé la
Turquie d’essayer de restaurer le califat
ottoman. L’ambassade saoudienne à
Ankara a cependant expliqué que ces pro-
pos visaient le mouvement des Frères
musulmans, et non pas le gouvernement
turc, a annoncé le quotidien panarabe
publié à Londres. Le quotidien arabopho-
ne a poursuivi en disant que cette tension
a été déclenchée par le soutien de la Tur-
quie au Qatar et à ses relations avec l’Iran
et la Russie pour trouver un règlement à la
crise en Syrie. En outre, l’Arabie saoudite
n’est pas satisfaite des critiques acerbes
d’Ankara contre al-Sissi et de son soutien
aux Frères musulmans. La Turquie était
un acteur clé dans la stratégie régionale de
Ben Salmane, qui luttait pour faire face à
l’influence croissante de l’Iran. Pendant
ce temps, Ankara, en raison de la détério-
ration de ses liens avec l’Occident et de
son relatif isolement régional, n’a d’autre

choix que d’établir des relations étroites
avec l’Iran et la Russie et de refuser d’en-
trer dans le conflit entre l’Arabie saoudite
et l’Iran. Pour la Turquie, il s’agit à la fois
d’importer de l’énergie de l’Iran et d’aug-
menter encore le volume des échanges
commerciaux entre les deux pays dans le
sillage de la levée des sanctions écono-
miques contre l’Iran. Une autre raison de
la tension entre la Turquie et l’Arabie
saoudite réside dans la décision des États-
Unis de transférer son ambassade à
AlQuds et de la reconnaître comme capi-
tale israélienne. D’une part, l’Arabie saou-
dite tente de rapprocher les Israéliens et
les Palestiniens, une politique proche de
celle des Américains. D’autre part, Anka-
ra est à la pointe des critiques de la poli-
tique américaine sur Al Quds. Il ne fait
aucun doute que l’Arabie saoudite et
‘Israël’ voient dans l’Iran une menace à
long terme. À cet égard, la fin de la lune
de miel saoudo-turque est une étape pour
approfondir les relations saoudo-israé-
liennes.                                                                           

R. I.

YÉMEN 

Washington demande l’aide du sultan
d’Oman, opérations sur le terrain

Les Etats-Unis avaient sollicité le sultan d’Oman, Qabous ibn Saïd, pour tenter de trouver une issue à
la crise du Qatar et à la guerre au Yémen, c’est ce qu’a révélé le journal émirati The National, citant

une source diplomatique omanaise.

AL QUDS AL-ARABI RÉVÈLE 

Comment Ben Salmane a porté un coup fatal
aux relations turco-saoudiennes
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SORTIR
MEDITERRANEE  3e Festival d’Anna-
ba du film méditerranéen. Du mercredi
21 au mardi 27 mars sous le slogan La
paix en Méditerranée. Avec l’invitée
d’honneur, la Belgique. 

ANDALOU 15èmes Andaloussiettes El
Djazaïr. Ibn Khaldoun, Alger. 
Le jeudi 22 mars. Imen Sahir, l’associa-
tion El Moutribia de Biskra. 
Le jeudi 29 : l’Orchestre Smail Hini,
Amraouia de Tizi-Ouzou. 19h30.
Le vendredi 30 : Nassim El Andalous,
Les Beaux Arts d’Alger. 17h.  
Le samedi 31 mars : El Djazira d’Alger, 
l’Orchestre féminin de Ahbeb Cheikh
Sadek El Bejaoui. 17h. 

MAGIE Spectacle de magie et atelier
d’initiation pour enfants.de 06 à 12 ans
avec l’illusionniste Nassim Benhamouda.
Le jeudi 22 mars. 14h. Espace Art et
détente. Baba Hassen-Alger. 

TRIO Concert Retrouvailles avec Esma
Alla, Hasna Hini et Manal Gherbi, inter-
prètes de musique andalouse. Le jeudi 22
mars. 19h.     Ibn Zeydoun, Alger. 

LECTURE Lancement du club de lecture
Jeunesse Algérie. Le vendredi 23 mars.
14h. Espace Art et détente. Baba Hassen-
Alger. Inscriptions des adhérents et ins-
tallation des catégories : Enfants 06-10
ans, adolescents 11-16 ans, cycle collè-
ge-lycée, parents lecteurs (maternelle),
fans de bande dessinée. 

GUITARE David Martínez en concert de
guitare classique espagnole. 
Le jeudi 22 mars : Basilique Notre
Dame-D’Afrique, Alger. 19h30. Entrée
libre. 
Le vendredi 23 mars : 19h. Opéra Boua-
lem-Bessaïh d’Alger. Accès : 800 DA.  

POP L’artiste El Moustach expose Sog ur
Mother - is open at night! Jusqu’au ven-
dredi 23 mars. Un hommage à la pop
culture algérienne. Espace d’art contem-
porain (Espaco). El Achour, Alger. 

ALBUM
L’interprète de musique andalouse Lila
Borsali en concert. Promotion de son
nouvel album Pour l’espoir. Le samedi
24 mars. 19h. Opéra   Boualam-Bessaïh
d’Alger. Un spectacle de musique, danse
et théâtre autour de l’amour, la tolérance,
le savoir vivre ensemble.

CINE-ITALIA Hommage au réalisateur
italien Gian Maria Volonté. Cycle de
quatre films dirigé par des metteurs en
scène jusqu’au lundi 26 mars. 18h45.
Institut culturel italien d’Alger. Entrée
libre. Contact : iicalgeri.segr@esteri.it 

PEINTURE 
- L’artiste plasticienne Orza Tanem expo-
se Les lumières de l’émotion jusqu’au
dimanche 25 mars. Galerie d’art El Yas-
mine. Dely Ibrahim, Alger. 
- L’artiste peintre Marthe Leus expose
Sous les coupoles jusqu’au vendredi 30
mars. Espace de l’Hôtel Sofitel d’Alger.

PATRIMOINE Conférence Patrimoine
culturel et conflits armés par Sabah
Ferdi, professeure en archéologie
antique, spécialiste de Cherchell et coor-
dinatrice au Centre national de recherche
en archéologie. Le samedi 31 mars. 11h.
Dar Essouf-Ecole nationale de conserva-
tion et restauration des biens culturels.
Casbah d’Alger. 

DESIGN Expositions L’âme des petites
choses d’Italie & Design éthique d’Algé-
rie dans le cadre de la 2e édition de la
Journée mondiale du design italien à
Alger, jusqu’au mardi 10 avril. Mama-
Musée d’art moderne et contemporain.  

Poète, auteur bien célèbre
pour son texte Mienne
Casbah, Mohamed Brahi-

mi est également acteur, métaphy-
sicien et grand philosophe. Spor-
tif, il sera footballeur et, surtout,
recordmen du monde de plongée
en apnée en 1956 à Paris. Baptisé
Himoud par sa nourrice M’barka,
il sera surnommé Momo par ses
admiratrices françaises. Sa popu-
larité d’auteur et d’artiste est
ancrée dans la mémoire collective
dans la ville d’Alger et au-delà.
En véritable polémiste, il n’a
passé cessé toute sa vie de prôner
le rapprochement entre les
peuples, le dialogue interreli-
gieux, non sans s’opposer au sio-
nisme et à l’occupation coloniale.
Musulman soufi, il  s’est intéressé
au christianisme, au judaïsme et
même à l’hindouisme, exposant
une philosophie inhérente à
l’amour intégral et à la connais-
sance par la lumière : « J’ai appris
que la valeur de l’homme ne rési-
de pas dans ce qu’il peut imaginer
et créer pour le monde des sens ;
mais de favoriser l’infiltration de
la lumière dans ce qu’il y a enco-
re d’inconnu en lui, pour agrandir
la connaissance de l’infini qu’il
véhicule ». Momo, le personnage
aux multiples facettes a un par-
cours atypique, marqué par son
rapport aux sciences de la métaphysique.
A ce sujet, il a publié, entre autres, L’iden-
tité suprême (1958), un manifeste sur la
théologie et la philosophie. Pour l’écrivain

Amar Belkhodja, « le meilleur hommage
qu’on pouvait rendre au compagnon d’art
de Mohamed Zinet était d’éditer la poésie
« himoudienne » dont la force n’est pas

uniquement littéraire mais éga-
lement spirituelle ». Qualifié
de poète « béni » par cet auteur,
Momo a toujours affirmé son
amour à sa Casbah et par
conséquent à tout son pays. Il
sera un fervent défenseur de sa
chère Cité où il est né, un co-
fondateur de l’association Les
amis d’Alger (devenue plus
tard, la Fondation Casbah).
Son poème Lik ya Zinet (06
janvier 1970) servira selon
Momo, lui-même, « à réunir
tous les éléments utiles à la
réalisation du film Tahia ya
Didou, Alger insolite ». Ces
deux amis poètes ont offert une
fresque pour affirmer une
appartenance à une identité,
leur amour à Alger El Bahdja.
Toujours est-il que la Casbah
n’est pas la seule demeure de
Momo et son pays n’est pas la
seule patrie. Humaniste convi-
vial, il a toujours prôné
l’amour de son prochain, quel
que soit le pays et la culture. Sa
Cité, il l’a louée comme une
« conscience endormie d’une
civilisation » dans la Méditer-
ranée, une référence à la
mémoire historique et culturel-
le de l’Algérie, un lien perpé-
tuel entre le passé et le présent.
Il est resté fidèle à sa position

jusqu’à son décès, le 30 juin 1997 à Alger.
Il aura vécu insoumis, épris de liberté et de
dignité, non sans arrêter de nous alimenter
par sa pensée. Mohamed Rediane 

LE RIDEAU a été levé, ce samedi 17 mars,
au centre de l’Office des établissements
des jeunes d’El Bayadh, sur les activités
du premier Séminaire du court métrage,
avec la programmation de dix films de
réalisateurs amateurs. Plusieurs réalisa-
teurs amateurs issus des wilayas de Mila,
Constantine, Batna, Laghouat, Tiaret,
Naama, Tlemcen, en plus de ceux d’El
Bayadh prennent part à cette manifesta-
tion cinématographique, organisée par la
direction de wilaya de la Culture, en colla-
boration avec l’association locale Ibdaat
echabab, sous le slogan Le film au service
du pays. 
L’ouverture de ce rendez-vous a été mar-
quée par la projection d’un court métrage
sur les accidents de circulation, ayant pour
titre El Khatima (La fin) du réalisateur
amateur d’El Bayadh traitant du drame
d’un jeune, victime d’un accident de la
route qui a voulu faire passer un message
aux conducteurs sur les dangers de la cir-
culation routière et leurs conséquences sur
la vie des victimes. Les œuvres artistiques
qui seront projetées, trois jours durant,
traitent de plusieurs thèmes : révolution,
patrimoine national, culture, développe-
ment, société... Un jury présidé par le
comédien Abdennour Chelouch a été
constitué pour faire la sélection des
meilleurs films et récompenser les lau-
réats, selon les organisateurs. Ce rendez-
vous culturel a vu également la participa-
tion du réalisateur Larbi Lakehal, auteur
du film El Bayadh, mémoire et histoire,

sorti en 2016 et qui sera projeté, à titre
honorifique, durant ce séminaire, a-t-on
souligné. Ce rendez-vous cinématogra-
phique se veut une occasion pour les réa-
lisateurs amateurs d’El Bayadh et des

autres wilayas d’échanger les expériences
dans ce domaine et débattre de différentes
questions portant sur l’industrie du court
métrage et les techniques de réalisation.

APS  

CENTENAIRE DE MOHAMED BRAHIMI DIT MOMO

Le poète de la Casbah d’Alger
La commémoration du centenaire de la naissance, le 18 mars 1918 à Alger, de Mohamed Brahimi dit

Momo, nous interpelle sur un parcours atypique d’un auteur et d’un artiste.     

1er SÉMINAIRE DU COURT MÉTRAGE À EL BAYADH

Dix films à l’affiche

L’AFRIQUE, LA SALLE DE CINÉMA D’ALGER, 
EST ROUVERTE 
SITUÉE À ALGER CENTRE, la salle de cinéma Afrique a rouvert, ce samedi 17 mars,
ses portes en présence des autorités locales et d’une pléiade d’artistes, dans le contexte
de la célébration du 20e anniversaire de la création de l’association Lumières de cinéma.
Le ministre de la Culture, Azzedine Mihoubi, a rappelé que cette réouverture est inhé-
rente au projet de relance du réseau d’exploitation du cinéma algérien. L’Afrique « béné-
ficiera du soutien nécessaire et d’une formation au profit des gestionnaires de salles »,
selon le ministre pour devenir un lieu de projection de films algériens et non pas dédiée
exclusivement aux festivals. A cette occasion, une plaque commémorative est apposée
sur la façade de l’édifice, elle porte les noms de 172 artistes algériens décédés : comé-
diens, réalisateurs et techniciens. Aussi, un hommage sera rendu à 160 artistes comme
Chafia Boudraa, Nouria, Taha Lamiri, Farida Saboundji et à nombre de réalisateurs et de
techniciens. L’association Lumières proposera, au niveau de l’Afrique, d’une capacité
d’accueil de 1400 sièges, des semaines de cinéma algérien, dès le mois d’avril prochain
pour intéresser le public. 
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Le Pr Tiar a appelé à intensifier le
diagnosticprécoce de cette maladie
silencieuse qui demeure la princi-

pale cause de cécité contrairement aux
autres affections ophtalmiques.
Selon le Pr Tiar le glaucome est une mala-
die oculaire grave, caractérisée par une
atteinte du nerf optique et des cellules ner-
veuses le constituant, des altérations du
champ visuel s’associent à cette atteinte
du nerf optique.
On distingue en effet différents types de
glaucomes à savoir les glaucomes primi-
tifs des glaucomes secondaires, le glauco-
me à angle ouvert du glaucome par ferme-
ture de l’angle (où l’angle irido cornéen
est fermé et l’évacuation des fluides de
l’œil n’est plus assurée) ; il existe égale-
ment des formes de glaucome mixte, les
glaucomes aigus, des glaucomes sub aigus
, des glaucomes chroniques et les glau-
comes congénitaux, infantiles, juvéniles,
de l’adulte en fonction de l’âge de surve-
nue de la maladie.
Le glaucome est une maladie fréquente,
elle représente la 2è cause de cécité au
niveau mondial et touche 1 à 3 % de la
population au-delà de 40 ans. Le glauco-
me primitif à angle ouvert (GPAO) est la
forme la plus fréquente.
De son côté, le président de la Société
algérienne d`ophtalmologie (SAO), Amar
Aïlem a mis l’accent sur l’importance du
diagnostic précoce» du glaucome à angle
ouvert, particulièrement chez les sujets
âgés de 40 ans et plus, la maladie étant
essentiellement liée au facteur âge.
«Le glaucome est une grave maladie de la
vision qui s’accompagne en général d’une

pression oculaire trop élevée. Elle entraîne
en effet une destruction lente du nerf
optique, pouvant aboutir à la perte totale
de la vue, a-t-il fait savoir.
Il existe plusieurs formes cliniques de
cette maladie, dont la plus dangereuse est
le glaucome primitif à angle ouvert qui
évolue lentement de manière insidieuse

sans aucun symptôme, a-t-il fait savoir.
Le spécialiste a appelé à organiser des
campagnes de sensibilisation sur cette
pathologie pour encourager les personnes
âgées de plus de 40 ans à se rapprocher
des services d’ophtalmologie pour une
consultation, soulignant que la prise en
charge précoce de cette maladie, aussi
bien par le laser ou la chirurgie, pourrait
faire éviter la cécité.
Le taux de glaucomateux chez les per-
sonnes âgées de 40 ans et plus est actuel-
lement de moins de 2 % et varierait entre
6 % et 8 % pour celles âgées de 70 ans et
plus. Selon les estimations des ophtalmo-
logues, près de 500 000 personnes sont
atteintes de glaucome en Algérie dont 500
ignorent leur pathologie. Selon les ophtal-
mologues, le glaucome est souvent décrit
comme une maladie liée à l’âge, même si
un glaucome peut survenir à tous les âges
de la vie. Le glaucome est lié à une perte
en fibres nerveuses visuelles, or nous en
perdons régulièrement en vieillissant, 1
cellule ganglionnaire par heure et par nerf
optique. Il faut savoir que nous possédons

en moyenne 1,2 million de fibres optiques
par œil, ce qui en l’absence de processus
pathologique nous permettrait de vivre
voyant au-delà de notre espérance de vie.
Le glaucome entraîne une cassure de cette
courbe avec une accélération de la perte
physiologique des cellules ganglionnaires
et de leurs axones.
Les corticoïdes sont des médicaments anti
inflammatoires qui sont par exemple indi-
qués dans des pathologies générales telles
que l’asthme, les rhumatismes, ou dans
des pathologies oculaires telles que les
uvéites, les conjonctivites allergiques
sévères. Ces médicaments peuvent entraî-
ner une hypertonie oculaire chez des
patients prédisposés, avec souvent un
risque de survenue de glaucome.
Par ailleurs, certains médicaments sont
susceptibles de déclencher une crise de
glaucome aigu par fermeture de l’angle
chez des patients présentant une prédispo-
sition anatomique. Il s’agit de médications
présentant des propriétés atropiniques,
dilatant la pupille comme certains anxio-
lytiques, certains anti dépresseurs.

9e COLLOQUE NATIONAL SUR LA PRISE EN CHARGE DU GLAUCOME EN ALGÉRIE

Maladie insidieuse, à inclure dans la
nomenclature des maladies chroniques
La présidente de la Société algérienne du glaucome, Pr. Malika Tiar a appelé à Alger, à inclure le glaucome dans la nomenclature des
maladies chroniques pour que le malade soit pris en charge par la sécurité sociale, et ce lors du 9e colloque national sur la prise en

charge du glaucome en Algérie.

SEPT cas de rougeole
confirmés ont été enregis-
trés depuis le début du
mois à Tamanrasset, sur
l’ensemble des cas
accueillis au niveau de
l’hôpital de la ville, a-t-on
appris du directeur de cet
établissement, Mohamed
Bekka.
Le même responsable qui
n’a déploré aucun décès a
indiqué que ces cas de
rougeole, confirmés par
l’Institut Pasteur d’Alger,
ont été totalement pris en
charge.
Par ailleurs, les 7 nou-
veaux cas accueillis same-
di, 3 du quartier Sersouf
et 4 issus d’une zone
proche du quartier d’In-
kouf (à la sortie de
Tamanrasset), ont été pris
en charge et dont d’entre
eux, des petits enfants
sont gardés en observation
médicale au niveau de la
même structure, a-t-il fait
savoir.
Selon M. Bekka, la cam-

pagne de vaccination
contre cette épidémie,
ayant permis depuis son
lancement dernièrement
de toucher plus de 1.400

personnes, tous âges
confondus, se poursuit
pour toucher le plus grand
nombre possible de
citoyens.

7 cas confirmés de rougeole
enregistrés à Tamanrasset 

RENDEZ VOUS SCIENTIFIQUE 
9e séminaire d’ophtalmologie les 13 et 14 avril 2018 à Tizi Ouzou
Le 9e séminaire d’ophtalmologie de l’association algérienne de lutte contre la cécité se
tiendra les 13 et 14 avril 2018 à Tizi Ouzou, avons-nous appris auprès des organisa-
teurs.
Le thème principal de cette manifestation scientifique  est l’inflammation oculaire.  
-3èmes joumées du Centre de lutte conte le cancer (CLCC) d’Annaba - 
5 et 6 avril 2018 à  Annaba 
-8ème Congrès National de chirurgie et Médecine Esthétique - 
26 et 27 avril 2018 à Alger 
-7ème congrès international de néphrologie - 26 au 28 avril 2018 à Batna 
-9ème congrès d’urologie de l’Association des Chirurgiens Urologues de l’Ouest (Er-
razi) - 4 et 5 mai 2018 à Oran 
-5ème Forum médical international de la wilaya de Chlef - 
3 au 5 mai 2018 - Chlef - Algérie
-8ème Forum International en Santé de l’Etablissement Hospitalier Dr Benzerdjeb - 
5 et 6 mai 2018 à  Aïn Temouchent 
7ème Congrès National de Biologie Médicale et Médecine de Laboratoire - 
6 et 7 mai 2018 à Alger 

AMINAZOUNE@YAHOO.FR
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Les Kényans ont terminé largement
en tête dans le classement des
médailles avec un total de huit bre-

loques (3 or, 4 argent et 1 bronze), devant
leurs rivaux éthiopiens qui se sont adjugés
cinq médailles (2 or, 1 argent et 2 bronze).
L’Ouganda et le Maroc se sont contentés
d’une médaille de bronze chacun.»Les
ténors du cross étaient présents avec nous
et ils ont imposé leur loi dans toutes les
catégories, ce qui n’est pas une surprise. A
part ça, je suis très heureux du bon dérou-
lement de la compétition et de la 
participation de 18 pays», a indiqué à
l’APS, en marge de la cérémonie de clôtu-
re, le Directeur de l’organisation sportive
et des compétitions(DOSC) à la Fédéra-
tion algérienne d’athlétisme (FAA),
Achour Chawki.
Outre le classement des médailles, les
Kényans ont réalisé une véritable razzia
au classement par équipes où ils se sont
distingués dans toutes catégories. L’Algé-
rie s’est contentée de la 5e place en
seniors messieurs, 4e en seniors dames et
7e en U20 garçons et filles.»Le niveau de
la compétition était très élevé en présence
des athlètes éthiopiens et kényans. Ces
ténors ont souvent dominé les Champion-
nats du monde. Les jeunes qui se sont dis-
tingués à Chlef défendront l’emblème de
leurs nations lors des prochains rendez-
vous mondiaux», a fait savoir l’ancien
champion du monde du 1500m, l’Algérien
Noureddine Morceli.
Pour sa part, le ministre de la Jeunesse et
des Sports, El Hadi Ould Ali s’est dit
«satisfait» du bon déroulement de cette
manifestation sportive, tout en remerciant
les organisateurs.
«Je remercie la FAA et la Ligue de Chlef
d’athlétisme pour l’excellente organisa-
tion de cette échéance continentale. Le
bon déroulement de cette manifestation
prouve que l’Algérie a les moyens néces-
saires pour abriter un tel événement et
indique aussi que les instances continen-
tales font confiance aux capacités de notre
pays», a déclaré le ministre à la presse
avant la clôture des championnats. Cinq
épreuves étaient inscrites au programme
de ces Championnat d’Afrique, en l’oc-
currence le cross seniors messieurs, le
cross seniors dames, le cross U20 garçons,
le cross U20 filles et le relais mixte. Outre

l’Algérie, pays organisateur, 17 autres
nations ont pris part à ces Championnats
d’Afrique à savoir  l’Ethiopie, le Bénin,
l’Ouganda, l’Erythrée, la Zambie, la Tuni-
sie, l’Ile Maurice, le Maroc, la Libye, le
Malawi, le Liberia, l’Afrique du Sud, le
Sénégal, le Burundi, l’Egypte, le Niger et
Djibouti. Pourtant, 22 pays étaient annon-
cés initialement pour un total de 202 ath-
lètes avant le retrait de quatre nations au
dernier moment. Il s’agit du Soudan, du
Burkina Faso, des Seychelles et du Cap-
Vert.

LE CROSS ALGÉRIEN LOIN DES
STANDARDS CONTINENTAUX ET
MONDIAUX
Avec zéro médaille au compteur, les 28
Algériens engagés dans cette manifesta-
tion continentale disputée «at home» n’ont
rien pu faire face aux grosses cylindrées
du cross africain et de leur armada. Même
si le sport a souvent été marqué par des
surprises, la mission des Verts était dès le
début compliquée en présence de nations
habituées au vermeil lors des grands ren-
dez-vous comme les Championnats du
monde et les 
jeux Olympiques.»Il faut avouer que c’est
très difficile de battre les Ethiopiens,
Kényans et Erythréens dans ce genre de
compétition. Si on se classe derrière ces
ténors du cross mondial, c’est déjà extra-
ordinaire», avait indiqué  l’entraîneur des

équipes nationales de cross-country,
Salem Mohamed, à la 
veille de la compétition. L’autre entraîneur
des Algériens, Azzedine Sakhri, a qualifié
de «moyenne» la participation algérienne :
«C’était  moyen en général. Le bon point
à retenir est que nos seniors hommes et
dames se sont frottés à des athlètes de
classe mondiale. J’espère que les autorités
concernées vont suivre cette discipline de
près pour qu’on puisse atteindre le niveau
escompté dans deux à trois ans».
Présente sur place, Nouria Benida-Merah
s’est dit «déçue» du résultat enregistré par
les U20 filles algériennes. «Je suis déçue
par le résultat des jeunes filles car elles
étaient loin cette fois-ci au classement.
Souvent, les Algériennes étaient présentes
au moins parmi les 20 premières. Franche-
ment, je suis déçue», a regretté la
médaillée d’or du 1500m aux jeux 
Olympiques-2000 à Sydney.Et d’enchaî-
ner : «Le niveau de l’athlétisme algérien
s’est dégradé notamment après la fermetu-
re du terrain de golf (Alger). Personnelle-
ment, j’ai progressé grâce à ce terrain et le
fait de le fermer veut dire qu’on a fermé la
porte aux champions». Les sélections
algériennes ont été encadrées par un staff
technique élargi composé des entraîneurs
nationaux Mohamed Salem, Sakhri Azze-
dine et Ali Saïdi-Sief au poste d’entraîneur
adjoint. Ces trois noms ont été épaulés par
six entraîneurs des élites.

LA «DIAMANT Cup Algérie IFBB» de
men’s physique, body-classique et body-
building, clôturée samedi à Oran, a connu
une domination copieuse des athlètes algé-
riens qui ont décroché huit cartes profes-
sionnelles des neuf mises en jeu. Cette
compétition abritée par l’hôtel Méridian a
vu la participation de 91 athlètes représen-
tant 12 pays, l’Algérie ayant été représentée
par 70 bodybuilders. L’épreuve, dont le
coup d’envoi a été donné le matin par le
ministre de la jeunesse et des sports, El
Hadi Ould Ali, a attiré un nombre appré-
ciable d’amateurs de cette discipline qui ont
créé une atmosphère particulière à l’issue

des différentes épreuves, surtout avec la
distinction des athlètes algériens. Un par-
cours qui a été salué par le président de la
fédération algérienne de la discipline,
Moussa Messaouer, qui, dans une déclara-
tion à l’APS, s’est dit très satisfait des per-
formances des sportifs algériens qui ont
réalisé l’objectif tracé .On visait de pro-
mouvoir le plus grand nombre possible de
sportifs algériens au rang des profession-
nels, et Dieu merci, on a réussi à remporter
huit cartes professionnelles sur neuf mises
en jeu. Désormais, on compte 13 bodybuil-
ders professionnels, si on tient en compte
des 4 qui ont obtenu leur cartes l’année pas-

sée lors du championnat du monde en
Espagne, a encore dit le patron de la Fédé-
ration algérienne de bodybuilding. Même
son de cloche chez le directeur des équipes
nationales, qui n’est autre que son frère, Sid
Ahmed Messaouer.  «Nous avons atteint
notre objectif dans cette épreuve. C’est le
fruit d’un travail de longue haleine, sachant
que les sportifs lauréats aujourd’hui, sont
dans la plupart issus de la sélection B. Ces
résultats nous encouragent à poursuivre sur
la même ligne de conduite, dans l’optique
de faire encore mieux à l’avenir», a-il dit
.La joie des représentants algériens était
indescriptible à l’issue de la compétition. 

CHAMPIONNATS D’AFRIQUE DE CROSS (U20/SENIORS) :

Le Kenya et l’Ethiopie raflent
la mise, l’Algérie loin derrière

Sans surprise, le Kenya et l’Ethiopie ont largement dominé les Championnats d’Afrique 2018 de
cross-country (U20/Seniors) disputés samedi à Chlef en présence de 169 athlètes de 18 pays, ne

laissant que les miettes à leurs concurrents. 

FINALES DE LA COUPE
D’ALGÉRIE DE VOVINAM
(JUNIORS FILLES ET
GARÇON):
L’ASSN remporte le
trophée
L’ASSOCIATION SPORTIVE de la
Sûreté nationale (ASSN) (Alger) a
remporté samedi la coupe d’Algérie de
Vovinam Viêt Vo Dao en raflant 5
médailles d’or lors des finales disputées à
la salle omnisport Rabah Bitat de Bouira.
Les athlètes de l’ASSN, Touche El Yes,
Snakdji Ali, et Madi Amine ont décroché
cinq médailles d’or et trois en argent,
remportant ainsi la coupe d’Algérie. La
deuxième place est revenue au sporting
Fréha de Titi Ouais avec quatre médailles
d’or, une d’argent et deux autres de
bronze, remportées par ces athlètes
Issaayen Maissa, Ait Aider Liliaet
Amades Lydia. Le club El Abha de Bordj
Bou Arreridj (BBA) a complété le
podium avec deux médailles d’or, une
d’argent et six de bronze
grâce aux belles prestations fournies par
El Ayeb Abir, Ben Aissa Hicham et
Walha Hamaka. 

LES PHASES FINALES
DES SENIORS PRÉVUES
LE 30 MARS À ALGER

D’AUTRE PART, les phases finales de la
coupe d’Algérie de Vovinam Viêt Vo Dao
seniors seront disputées le 30 mars à
Alger entre les athlètes de l’Olympic de
Bourouba (Alger) et ceux de l’ASSN,
lesquels se sont qualifiés avec mérite aux
finales de cette compétition, qui a vu la
participation de
46 clubs issus de 14 wilayas. Les wilayas
participante à cette compétition sont:
Bouira, Alger, Blida, Médéa, Djelfa,
Oran, Biskra, Tizi Ouzou, Saida, Ain
Defla, Mascara, Tlemcen, Bordj Bou
Arreridj et Chlef.»La discipline de
Vovinam ViêtVo Dao est pratiquée dans
32 wilayas du pays. Plusieurs d’entre
elles
n’ont pas pu participer à cette édition par
manque de moyens financiers et
matériels», a précisé M. Djouadj. «cette
compétition permettrait aux athlètes de
l’équipe nationale de bien se préparer au
championnat africain (juniors) prévu
Maroc en juin prochain» a-t-il précise. En
prévision de ces prochains rendez-vous,
les athlètes de l’équipe nationale ont
entamé samedi un stage de quinze jours
au centre national de sport et de loisir de
Tikjda (CNSLT).

TOUR CYCLISTE DE
SKIKDA : 
Les coureurs du GSP
dominent la 25e édition
LES COUREURS du Groupement Sportif
des Pétroliers ont dominé le 25èmetour
cycliste qui s’est achevé samedi après
trois jours de compétition. Au classement
général, Mehdi Lounis du GSP a
décroché le maillot jaune de leader en
signant un chrono final de 9h 45m et 22
s, tandis que le maillot vert du meilleur
sprinteur a été remporté par son
coéquipier Azzedine Laâgeb. Chez les
juniors, la victoire finaleest revenue à
Aymen Merdj d’ El-Kantara (Biskra)
avec un temps de 7h22m et 40s. Pas
moins de 100 coureurs, dont 6 portant le
maillot de la sélection syrienne, ont pris
part à ce 25ème tour de cyclisme
deSkikda. La première étape a été
disputée sur une distance de 102 km avec
point de départ et d’arrivée la ville de
Skikda en passant par les communes de
Ben Azzouz et de Flifla .La deuxième
étape a été courue sur une distance de
135 km entre la ville de Skikda et la daira
de Collo. Pour la troisième étape, les
coureurs ont parcouru 86 km..

BODYBUILDING (DIAMANT CUP ALGERIA IFBB):

Domination algérienne dans 
la «Diamant Cup Algérie IFBB»
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BETIS SÉVILLE :
BOUDEBOUZ SIGNE SON
DEUXIÈME BUT DE LA
SAISON

LE MILIEU offensif international algé-
rien du Betis Séville Ryad Boudebouz a
signé samedi soir son deuxième but de la
saison lors de la victoire décrochée à
domicile face à l’Espanyol Barcelone (3-
0), dans le cadre de la 29e journée du
championnat d’Espagne de football.Le
club andalou a ouvert le score par l’en-
tremise de Junior Firpo (34’) avant que
Boudebouz ne corse l’addition en secon-
de période (56’). Francis Guerrero a
donné plus d’ampleur à la victoire du
Betis en marquant le troisième but (69’).
Il a cédé sa place à la 81e minute de jeu
à Cristian Tello, alors que l’autre interna-
tional algérien du Betis, le défenseur
central Aïssa Mandi, a pris part à l’inté-
gralité de la rencontre. Le joueur algérien
a marqué son premier but avec le Betis le
3 novembre dernier lors du match nul
concédé à domicile face à Getafe (2-2).
A l’issue de cette victoire, le Betis rejoint
Gérone à la 7e place au classement avec
43 points, mais avec un match pour
Gérone à disputer ce dimanche soir en
déplacement face au Real Madrid.

BELFODIL GRAND
ARTISAN DE LA
VICTOIRE DU WERDER 
À AUGSBOURG (3-1)
AVEC UN DOUBLÉ et une passe décisi-
ve, l’attaquant international algérien du
Werder de Brême, Ishak Belfodil a joué
un rôle déterminant dans la victoire de
son équipe chez Augsbourg (3-1), samedi
pour le compte de la 27e journée de Bun-
desliga allemande de football. L’interna-
tional algérien a commencé par signer un
doublé aux 5’ et 51’, avant d’offrir une
passe décisive à Kruse pour le troisième
et dernier but du Werder (81’). Belfodil a
rejoint Brême l’été dernier sous forme de
prêt avec option d’achat en provenance
du Standard de Liège ou il avait inscrit
14 buts la saison dernière. L’ancien atta-
quant de l’Inter Milan ne figure pas dans
la liste des joueurs retenus par le sélec-
tionneur Rabah Madjer pour les deux
matchs amicaux des Verts contre la Tan-
zanie et l’Iran respectivement le 22 mars
au stade 5 juillet (Alger) et le 27 à
Graz(Autriche).

HANNI INSCRIT SON
PREMIER BUT SOUS LES
COULEURS DU SPARTAK
MOSCOU
L’INTERNATIONAL algérien Sofiane
Hanni a inscrit son premier but sous le
maillot du Spartak Moscou, ce samedi,
lors de la victoire face au Rubin Kazan
(2-1), dans le cadre de la 23e journée de
la Premier League russe. Positionné juste
derrière l’attaquant de pointe le Brésilien
Luiz Adriano, Hanni a ouvert le score à
la 18e minute de jeu profitant des lar-
gesses défensives du Rubin Kazan. 

14E PASSE FERHAT
AVEC LE HAVRE
L’INTERNATIONAL algérien, Zinnedine
Ferhat, a délivré sa 14ème passe décisive
cette saison avec son équipe en Ligue
2.L’ancien joueur de l’USM Alger est en
tête du classement des passeurs en
deuxième division française, il devance
Julien Faussurier (12 Passes D) et Nico-
las Gavory (9 passes D) après avoir per-
mis à Gory de réduire la marque à la 77e
minute sur corner.Les coéquipiers de
Ferhat se sont inclinés (2-1) à Château-
roux, un concurrent direct pour le comp-
te de la 30ème journée de Ligue 2. Les
havrais sont 8ème au classement général
à 7 points du podium.

Les poulains de Bernard Casoni se
sont imposés sur un score sans
appel de 6 buts à zéro. Il y a lieu de

rappeler qu’au match aller, les camardes
de Nekkache se sont inclinés en terres
nigérianes (2-1).Les ‘’Mouloudèens’’ ont
entamé le match retour avec beaucoup de
hargne et de ferveur. En effet, Bendebka ,
l’ex-attaquant du Nasr Hussein-Dey , ne
s’est pas posé beaucoup de questions lors-
qu’il reçoit un centre du latéral droit,
abderahmane Hachoud , il monte au pre-
mier poteau et croise le ballon de la tête
inscrivant le premier but de la rencontre à
la 2’ minute du match . Il n’a pas fallu
attendre longtemps pour voir les
‘’Chnaoua’’ faire le break. À la 10e minu-
te, Nekkache sert un ballon pour Derrard-
ja qui contrôle du pied gauche et place le
ballon dans la lucarne opposée avec le
pied droit. Le MC d’Alger a accentué sa
domination en première manche après
quelques occasions ratées. Nekkache pro-
fite d’une mauvaise relance du portier
adverse et aggrave la marque à la 20’. Les
joueurs du Mountain FM, incapable de
réagir, se sont écroulés après le 3e but,
laissant place à une domination quasi-tota-
le des joueurs du ‘‘Doyen’. A la 30’,
Karaoui, porte le score avant la fin de la
première période, à (4-0). En deuxième
partie, les joueurs de Kaci Saïd poussent.
A la 55’, Nekkach inscrit son deuxième
but le cinquième pour son équipe. En fin
de rencontre, Amada s’invite au déluge de
but en inscrivant le 6e (90’+2).

BERNARD CASONI SATISFAIT MAIS
NE S’ENFLAMME PAS
Après ce large succès face aux Nigérians,
Bernard Casoni s’est montré très satisfait
et fier du rendement de ses poulains, «
Avec cette qualification, on a atteint notre

objectif. Face aux Nigérians, on a fait une
bonne entame de match. C’était l’entame
idéale. Certes, après on a un petit peu bais-
sé le rythme, mais l’essentiel c’est la qua-
lification. Le plus important, c’est d’être
aux poules, on ne peut pas parler de la
suite. Car on ne connaît même pas nos
adversaires. On a tout notre temps pour
s’y préparer. Maintenant, place au cham-
pionnat et la coupe d’Algérie», assure le
technicien français. Il ajoute que «Mainte-
nant, place aux deux autres objectifs que
sont le championnat et la coupe d’Algérie,
où on fera tout pour aller au bout.».

NEKKACHE, UN DOUBLÉ ET UN
RECORD AU MENU !
Auteur d’un doublé, l’attaquant Hichem
Nekkache bat le record d’Abdeslam Bous-
ri qui avait lui à son actif neuf buts en
coupe d’Afrique. L’ancien attaquant du

Chabab belouizdad s’est montré étonné et
heureux à la fois car il ne savait même pas
pour son record : «Je ne savais pas que j’ai
battu le record de Bousri. C’est un hon-
neur pour moi que de dépasser un tel
grand joueur qui a marqué l’histoire du
MCA malgré que je n’aie pas pu le voir,
car je n’étais même pas né. Le plus impor-
tant aujourd’hui ce n’est pas combien a
marqué Nekkache ou quelqu’un d’autre,
mais le plus important c’est qu’on a pu
atteindre notre objectif, celui de qualifier
le MCA à la phase des poules », assure
l’attaquant du ‘’Doyen’’. Pour clore, il
ajoute que lui et ses coéquipiers vont
«savourer cette belle qualification et se
consacrer uniquement pour le champion-
nat et la coupe d’Algérie. Et incha Allah
on va encore procurer de la joie et du plai-
sir à nos supporters qui ne méritent que du
bonheur.» Sofiane Azizi

LA JS SAOURA a battu l’Olympique de
Médéa (2-0, mi-temps 2-0) en clôture des
matchs de samedi, pour le compte de la 23e
journée de Ligue 1 Mobilis de football,
entamée le 10 mars courant et devant
s’achever avec le déroulement choc JS
Kabylie - MC Alger, dont la date reste à
déterminer, alors que le MC Oran a écrasé
l’US Biskra sur le score de 5 à 0 un peu plus
tôt .Avantagés par le terrain, les Bécharois
ont plié le match dès la première mi-temps,
d’abord par Sid Ali Yahia-Chérif (25’), puis
par Mustapha Djallit, ayant transformé un
penalty à la 32’.Un précieux succès, jalou-
sement défendu jusqu’au coup de sifflet
final, et qui propulse les gars du Sud de la
7e à la 5eplace, avec désormais 36 points.
De son côté, l’OM reste scotché à la 10e
place du classement général, avec 25
points, soit avec trois longueurs d’avance
sur les actuels premiers clubs non relé-
gables, la JS Kabylie et l’US Biskra. Un
peu plus tôt, le MC Oran avait atomisé l’US
Biskra (5-0), grâce notamment à Tiaïba et
Chibane, auteurs d’un doublé chacun, res-

pectivement aux (11’ / 65’) et (36’ sp /
45’+2),alors que Sabri Gharbi avait clôturé
le festival à la 71’.Une victoire qui permet
aux Rouge et Blanc de consolider leur
deuxième place au classement général, avec
41 points, au moment où l’USB stagne à la
12eplace, qu’elle partage avec la JS Kaby-
lie, avec 22 points pour chaque formation.
La JSK compte cependant un match en
moins, qu’elle doit disputer à domicile face
au MC Alger. Si elle l’emporte, l’USB se
retrouverait alors seule dans une inconfor-
table position de premier club non relé-
gable, avec une petite longueur d’avance
sur la zone rouge. Cette 23e journée avait
démarré le 10 mars courant avec la courte
mais précieuse victoire du CS Constantine
contre le CR Belouizdad (1-0), grâce au
meneur de jeu Toufik Zerara (5’).Trois
jours plus tard, le mardi 13 mars, l’USM
Alger a disposé de l’Entente de Sétif (3-2),
avec une belle frayeur à la clé, car les
Rouge et Noir avaient commencé par mener
confortablement (3-0), avant d’encaisser
deux buts dans les dix dernières minutes de

ce match au sommet, entredeux des clubs
les plus titrés d’Algérie. Le jeudi, 15 mars,
le ParadouAC s’est fait surprendre à domi-
cile par l’USM Bel-Abbès, l’ayant battu
dans son antre du stade Omar-Hamadi
(Bologhine), grâce à un but unique, signé
Abdelli (35’).Le lendemain, vendredi,
c’était au tour dela lanterne rouge, l’USM
Blida de remporter un match décisif dans la
course au maintien, en disposant de l’avant-
dernier, l’USM El Harrach(2-0), grâce
notamment à son buteur-maison Samy
Frioui, auteur de ce précieux doublé. De
son côté, le NA Hussein Dey s’est hissé à la
6eplace du classement général avec 36
points, après son large succès contre le
DRB Tadjenanet (3-0).Les buts du Nasria
ont été inscrits par Zeghnoun(36’), Allati
(90’) et Chouiter (90’+3), maintenant ainsi
le DRBT dans une inconfortable position de
premier club relégable, avec 21 points.
Cette 23e journée se clôturera avec le
déroulement du choc JS Kabylie- MC
Alger, ayant été reporté à une date qui reste
à déterminer. 

LIGUE DES CHAMPIONS D’AFRIQUE (1/16E DE FINALE
MATCH RETOUR) :  MC ALGER 6- MOUNTAIN FM (GHANA) 0

Le Mouloudia d’Alger crache le
feu et passe en phase de poules

Le Mouloudia d’Alger a décroché, samedi au temple olympique (stade du 5 juillet), son billet pour les
phases de poule de la Ligue des Champions africaine. 

23e JOURNÉE DU CHAMPIONNAT  DE LIGUE 1 MOBILIS (SUITE) :

Le MCO se révolte, la JS Saoura
retrouve  le sourire
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Édictée par le 18e amendement de la Constitution américaine, la prohibition était une
interdiction constitutionnelle à l’échelle nationale de la production, l’importation, le
transport et la vente des boissons alcoolisées. Cette interdiction a duré 13 ans, de
1920 jusqu’à 1933.Au début du 19ème siècle, aux États-Unis, l’alcoolisme, la vio-
lence et la corruption politique ont amené le lobby conservateur à s’organiser pour
mettre fin au commerce des boissons alcoolisées afin de guérir la société malade et
affaiblir l’opposition politique.Cependant, cette interdiction a fourni une base finan-
cière pour que le crime organisé se développe grâce au marché noir de l’alcool. Dans
une étude menée auprès de plus de 30 grandes villes américaines un an après le début
de la prohibition, le taux du crime a augmenté de 24%. En outre, le vol et les cam-
briolages ont augmenté de 9%, les homicides de 12,7%, les agressions de 13% et la
toxicomanie de 44,6%. L’alcool éthylique industriel a connu une grande popularité.
En le volant et en le modifiant, les organisations criminelles ont pu approvisionner
les buveurs du pays. Pour empêcher les contrebandiers d’utiliser de l’alcool éthy-
lique industriel pour produire des boissons illégales, le gouvernement fédéral a
ordonné l’empoisonnement de ce dernier. en 1926, le gouvernement du président
Calvin Coolidge a décidé de se tourner vers la chimie pour rendre cet alcool imbu-
vable. Pour vendre l’alcool industriel volé, la mafia comptaient aussi sur des chi-
mistes pour rendre à nouveau cet alcool buvable. L’alcool volé et redistillé est deve-
nu la principale source d’alcool dans le pays. Ainsi, les fonctionnaires fédéraux ont
ordonné aux fabricants de rendre leurs produits encore plus toxiques. Environ 10 000
personnes ont été empoisonnées et tuées en buvant cet alcool toxique. Au milieu de
1927, les nouvelles formules de dénaturation de l’alcool industriel comprenaient des
poisons extrêmement forts tels que le kérosène, l’essence, le benzène, le cadmium,
l’iode, le zinc, les sels de mercure, la nicotine, l’éther, le méthanal, l’acétone…

LE RÉALISATEUR de "Black Swan" et de
"Mother!" signe une série documentaire
pour la chaîne National Geographi, "One
Strange Rock"c.
Prenez de la hauteur. National Geographic
promet un véritable spectacle à 30 mètres
du sol pour découvrir sa nouvelle série
documentaire "One Strange Rock", lors
d'une projection insolite le mercredi 14
mars à Paris.
Une expérience extraordinaire amplifiée
grâce à une plateforme spécialement créée
pour l'occasion afin de permettre une tota-
le immersion. Plusieurs séances sont pré-
vues le soir du 14 mars. Il sera même pos-
sible de gagner des invitations pour cette
avant-première dans les airs en suivant la
page Facebook de National Geographic.

Intitulé "One Strange Rock", le documen-
taire comptera 10 épisodes et reviendra
sur l'histoire de la planète Terre grâce à
des images tournées en 4K depuis l'espace
par des astronautes. National Geographic
promet : "des prises de vues rares de la
Terre et de ses habitants."

Présentée par l'acteur américain Will
Smith, la série a été réalisée par le réalisa-
teur de "Black Swan" Darren Aronokfsy et
a nécessité plus de 100 semaines de tour-
nage. La série documentaire sera diffusée
à partir du dimanche 25 mars sur National
Geographic.
Il s'agit de la première collaboration entre
le réalisateur de "Requiem for a Dream" et
la chaîne américaine.

National Geographic 
organise une avant-première...

dans les airs !
MALCOLM SMITH travaille comme ges-
tionnaire d'actifs pour la société JPMor-
gan. L'homme qui gère quotidiennement
le portefeuille de ses clients, estimé à 135
milliards de dollars, a partagé son quoti-
dien avec Business Insider. Une vie à
cent à l'heure où la pression est constan-
te. Le journée commence tôt quand vous
êtes responsable de l'argent des autres.
Encore plus quand le portefeuille est esti-
mé à 135 milliards (!) de dollars (environ
110 milliars d'euros). Malcolm Smith
doit trouver les meilleurs investissements
pour ses clients et pour cela, il doit se
montrer très réactif. 
Il se lève en général vers 5h du matin et
travaille quasiment immédiatement,
comme il l'a raconté à Business Insider.
"Je regarde mes emails, je parle à des
clients dès le matin", explique-t-il. "La
première chose que je fais, c'est regarder
le marché pour savoir ce qui s'est passé
durant la nuit. Je lis aussi les informa-
tions du monde entier. De temps en
temps, il m'arrive de terminer mes appels
dans la matinée mais en général, je suis
au bureau entre 7h30 et 8h15."La journée
de Malcolm Smith se poursuit alors avec
de nombreuses réunions, souvent avec
des investisseurs. En général, il n'a pas le
temps de manger à midi mais il lui arrive
régulièrement d'aller manger avec des
clients.  Être toujours au courant de tout
est crucial sur le marché aujourd'hui, sur-
tout vu l'influence prise par le politique
sur les mouvements du marché. Cette
semaine, la décision de Donald Trump
d'évincer son secrétaire d'Etat Rex Tiller-

son a par exemple fait perdre au dollar
près d'un demi-pourcent.

EVITER TWITTER
Le travail mené en interne par les
équipes est également prépondérant.
"Nous avons une grande infrastructure,
avec des gens partout dans le monde, qui
s'intéressent aux marchés à tout moment.
Ils sont connectés à Twitter, aux réseaux
sociaux, aux chaînes d'informations, ..."
Pourtant, Smith préfère éviter Twitter,
par peur d'avoir beaucoup trop d'infor-
mations, un problème qui cause beau-
coup de soucis dans le milieu et peut per-
turber les prises de décisions d'investis-
sement. "C'est un outil génial pour
apprendre et partager des informations.
Mais il y a une limite à ce que vous êtes
capables de lire sur une journée."
Et pour prendre de la hauteur et quitter
cette agitation, Malcolm Smith explique
qu'il a un endroit privilégié où il tra-
vaille: l'avion. Le fait de voyager beau-
coup l'aide à être productif. "Je suis sûr
que beaucoup de gens doivent penser que
je suis fou quand ils sont à côté de moi
dans l'avion parce que parfois, je regarde
juste par la fenêtre. Cela fait du bien
d'être isolé et d'avoir le temps de réflé-
chir. Certaines de mes meilleures idées
me sont venues comme ça."

Une journée avec
un homme qui
gère un porte-

feuille de 135 mil-
liards de dollars

Durant la prohibition, le gouvernement des États-Unis a
empoisonné l’alcool tuant plus de 10 000 personnes !

(AFP) - Une lettre écrite par le physicien
Albert Einstein a été vendue aux enchères
pour 103.700 dollars (environ 83.500
euros) mardi à Jérusalem, a constaté un
journaliste de l'AFP.
Cette lettre manuscrite sur la théorie de la
gravitation, rédigée en allemand, a été
envoyée par Albert Einstein en 1928 de
Berlin à un collègue mathématicien. Son
acquéreur est resté anonyme.
D'autres lots, parmi lesquels des lettres,
des autographes et des photos du Prix

Nobel 1921 de physique ont été vendus
pour plusieurs milliers de dollars.
"Ces lettres révèlent la personnalité com-
plexe du grand scientifique", a affirmé à
l'AFP le directeur de la salle de vente Win-
ner's, Gal Wiener.
En octobre 2017, une note manuscrite
d'Albert Einstein sur le secret du bonheur
avait été adjugée à Jérusalem pour 1,56
million de dollars alors qu'elle était initia-
lement estimée entre 5.000 et 8.000 dol-
lars.

Une lettre d'Einstein 
vendue plus de 100 000 

dollars à Jérusalem
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Réseau social

Depuis le début des années 2000, la présence des
réseaux sociaux, également appelés réseaux com-
munautaires, devient de plus en plus importante

et tend à se multiplier selon diverses caractéristiques.
Les premiers réseaux sociaux de grande envergure (MyS-
pace et Facebook) se sont positionnés en tant que services
généralistes sur lesquels chacun peut partager le contenu
de son choix, quel qu'en soit le sujet, avec ses contacts.
Les spécificités des réseaux sociaux
Il existe toutefois une multitude de réseaux communau-
taires plus spécifiques ciblant soit :
un âge de population, par exemple Snapchat regroupe
principalement des adolescents ;
une passion commune, par exemple Bëhance convoite les
créateurs graphiques ;
un type de publication, par exemple Instagram cible les
photographes, YouTube et Vimeo s'adressent aux
vidéastes ;
un objectif précis, par exemple LinkedIn et Viadeo ont
pour but d'élargir ses opportunités professionnelles.
Notons que l'avènement des smartphones a transformé les
réseaux sociaux pour en revoir leurs usages ou les confi-
ner uniquement au téléphone. À l'heure où nous écrivons
ces lignes, c'est le cas de WhatsApp, Facebook Messen-
ger ou Instagram.
Selon une étude de Statista publiée en janvier 2018, Face-
book serait le réseau le plus important avec 2.167 mil-
liards d'utilisateurs devant YouTube (1,5 milliard), What-
sApp (1,3 milliard) et Facebook Messenger (1,3 mil-
liard). WeChat, QQ, Instagram et Tumblr seraient respec-
tivement en 5e, 6e, 7e et 8e position.

Dans le domaine des technologies, un réseau social consiste en un service permettant de regrouper diverses personnes afin de créer
un échange sur un sujet particulier ou non. En quelque sorte, le réseau social trouve ses origines dans les forums, groupes de

discussion et salons de chat introduits dès les premières heures d'Internet.

FUTURIS : 
les robots de demain, futurs travailleurs ?

FACE À L'ARRIVÉE semble-t-il inéluctable des robots humanoïdes dans le monde du
travail, les chercheurs du projet européen Andy entendent améliorer leurs échanges avec
les êtres humains. Pour cela, ils modélisent nos propres comportements afin de les ensei-
gner aux robots.
Dans un futur proche, les robots humanoïdes feront partie intégrante de nos vies. Ils nous
côtoieront au travail, accompliront des missions d'assistance à la personne ou prendront
soin des patients. L'enjeu est d'assurer que leurs interactions avec nous se fassent de
façon optimale.
Des chercheurs à l'Institut italien des technologies (IIT), à Gênes, participant au projet
Andy, se donnent 10 à 15 ans pour parvenir à ce résultat. Ils voient leur robot comme un
assistant personnel, présent pour soutenir les travailleurs, sans aller jusqu'à les rempla-
cer. Mais pour bien échanger avec ses collègues humains, il doit connaître son environ-
nement, détecter la présence d'humains par la vue et le contact et savoir répondre aux
sollicitations.

MODÉLISER LES COMPORTEMENTS HUMAINS POUR 
LES ENSEIGNER AUX ROBOTS
Pour enseigner tout cela au robot, les chercheurs développent des modèles de comporte-
ments humains en mesurant nos mouvements et l'intensité de nos efforts à l'aide du
AndySuit, une combinaison recouverte de capteurs. Les données collectées vont per-
mettre au robot d'apprendre à garder l'équilibre, à se déplacer en présence d'humains et
à réagir en fonction de leurs mouvements. Ces données étant d'ailleurs partagées presque
en temps réel avec le robot, celui-ci pourrait même anticiper nos gestes et intervenir pour
nous aider à les réaliser.
Les chercheurs travaillent également sur les expressions du visage du robot, dans l'es-
poir de créer l'empathie envers lui et de faciliter les échanges avec les humains. Ils veu-
lent aussi développer ses capacités cognitives, pour qu'il soit capable d'apprendre de
nouvelles choses. Par exemple, lorsqu'un humain lui présentera un objet inconnu, le
robot enregistrera une image de l'objet et se créera une nouvelle catégorie où le ranger.

DRÔLE DE TECH : 
une douche connectée,
Blade Runner 2049, 
des e-baskets Pizza Hut

DANS LE VISEUR de Drôle de Tech
cette semaine, découvrez comment
commander ses pizzas avec sa paire
de baskets, une GoPro en balade sur
un tapis à sushis, l'étonnant travail
de clonage de la Rachael de Blade
Runner, un très surprenant rideau de douche et du dessin dont vous êtes le héros. Go
!
Notre rendez-vous hebdomadaire vous propose un regard décalé sur l'actualité des
nouvelles technologies. Le parti est de vous divertir, de vous surprendre et de vous
faire rêver... ou soupirer. 

COMMANDEZ UNE PIZZA AVEC VOS BASKETS !
Amateur de pizzas et de soirées canapé-TV ? Pizza Hut a pensé à vous en créant une
paire de baskets avec lesquelles vous pouvez commander votre pizza en pressant un
bouton électronique caché dans la languette de la chaussure. Et lorsque le livreur arri-
ve et qu'il faut vous arracher à votre TV quelques instants, un second bouton vous per-
mettra de mettre le programme sur pause. Un coup marketing de la part de Pizza Hut
évidemment, du grand n'importe quoi assurément. Mais on a le droit d'en sourire.
Pour en savoir Plus : Pizza Hut Pie Tops 2.0
Une GoPro sur un tapis à sushis
Les kaitenzushi sont les fameux restaurants japonais à sushi où les plats circulent dans
toute la salle sur des tapis roulants. Les clients attablés voient passer les mets et choi-
sissent ceux qui leur font envie. L'un d'entre eux s'est amusé à placer une caméra
GoPro sur le tapis. Elle fait son petit tour en filmant les convives à chaque table, cer-
tains la remarquant, d'autres non, avant de finir dans les cuisines. Autant de petits
moments de vie amusants qui nous permettent au passage de constater à quel point les
Japonais sont accros à leurs smartphones. 

BLADE RUNNER 2049 : COMMENT RACHAEL A ÉTÉ RÉPLIQUÉE
Les fans de Blade Runner se souviennent du personnage de Rachael. Cette « réplicante
» au visage impassible et au regard troublant a marqué les esprits. Dans la suite de ce
film culte sortie en 2017, Blade Runner 2049, Rachael est à nouveau présente, évi-
demment identique à sa version de 1982. Cette vidéo, tournée par le studio MPC
(effets visuels), nous dévoile le travail pour créer un clone numérique de Rachael
absolument parfait. 

CONNECTÉ JUSQUE SOUS LA DOUCHE
Vous êtes tellement accro à votre smartphone que vous aimeriez pouvoir vous en ser-
vir sous la douche ? Pas de problème, il y a une solution. Voici le rideau de douche
transparent avec des poches de différentes dimensions pour loger smartphones et
autres tablettes dont vous pourrez vous servir sans crainte de les noyer. N'importe quoi
? Un peu beaucoup oui.
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Mais comment s'est-il retrouvé à
flotter ainsi ? Pour le com-
prendre, l'équipe de l'université

Johns Hopkins (Etats-Unis) a tenté de cal-
culer l'énergie nécessaire pour déloger
pareil objet céleste de sa galaxie d'origine.
Il apparaît que celle-ci serait équivalente à
l'explosion de 100 millions d'étoiles !Un
trou noir qui erre seul dans l'espace ! C'est
l'étonnante observation qui vient d'être
faite grâce au télescope spatial Hubble de
la Nasa. 
Ce trou noir supermassif retrouvé en
dehors de sa galaxie a été qualifié de "flot-
tant", en référence aux quelques dizaines
de "planètes flottantes" repérées ces der-
nières années et qui ne sont plus liées gra-
vitationnellement à leur étoile. Mais les
astronomes ne s'attendaient pas à débus-
quer dans pareille situation un trou noir
aussi massif : l'équivalent d'un milliard de
masses solaires. Le nom officiel de ce
monstre errant est quasar 3C 186, les qua-

sars désignant les trous noirs supermassifs
très actifs logés au cœur des galaxies loin-
taines. Celui-ci, situé à 8 milliards d'an-
nées-lumière, révèle donc un phénomène
qui a eu lieu lorsque l'Univers était âgé
d'environ 6 milliards d'années (contre
13,8 milliards aujourd'hui).
Chassé dans la direction opposée à la col-
lision
Une telle énergie ne peut être apportée
que par une "onde gravitationnelle" émise
lors du rapprochement de deux astres très
massifs avant leur fusion. Selon ce scéna-
rio, deux galaxies (dont l'une était l'hôte
de 3C 186) se seraient percutées. Mais les
deux trous noirs en leur sein n'ayant sans
doute ni la même masse, ni la même vites-
se de rotation, les ondes gravitationnelles
formées n'auraient pas été strictement
symétriques. Résultat : elles auraient pro-
pulsé le trou noir résultant de la fusion
dans la direction opposée à la collision...
l'éloignant ainsi peu à peu de sa galaxie.

Un trou noir se promène, solitaire 
dans l'espace

Epsilon Eridani, jumeau du système solaire
A SEULEMENT 10,5 années-
lumière du Soleil, ce jeune systè-
me planétaire ressemble étrange-
ment au nôtre. Une mine d'infor-
mations pour les astrophysi-
ciens.BABYLONE 5. La station
spatiale commandée par Jeffrey
Sinclair dans la série Babylone 5
et au sein de laquelle se déroule
tout l'intrigue est située toute
proche de la Terre dans le systè-
me Epsilon Eridani. Ce système
existe bel et bien : il est distant
de 10,5 années-lumière, il abrite
une jeune étoile similaire au
Soleil entourée de disques de
débris et d'une grosse planète
semblable à Jupiter qui est située
à la même distance que cette der-
nière de son étoile. Une nouvelle
étude réalisée par Kate Su de
l'Université d'Arizona complète
les données déjà acquises sur ce
système qui est observé depuis
plus de cinquante ans. Elle

confirme son intérêt pour la
compréhension de l'évolution de
notre propre système solaire. 
Un avion traqueur de planètes
C'est grâce à l'avion SOFIA
(Stratospheric Observatory for
Infrared Astronomy) de la
NASA que les astronomes ont pu
en apprendre plus sur Epsilon
Eridani. Il s'agit d'un Boeing
747SP largement modifié et
équipé d'un télescope infrarouge
avec un miroir de 2,5 mètres. Le
compte-rendu de leurs nouvelles
observations fait l'objet d'une
publication dans l'Astronomical
Journal. Elles indiquent qu'au-
tour de l'étoile eps Eri (c'est son
petit nom) sont présentes au
moins deux ceintures de débris.
Une interne à la même distance
que la ceinture d'astéroïdes dans
le système solaire et une externe
à peu près située sur l'orbite
d'Uranus qui est l'équivalent

chez nous de la ceinture de Kui-
per. Entre les deux ceintures, il y
a au moins une planète ((Epsilon
Eridani b)et sans doute au moins
deux autres au-delà de la ceintu-
re externe mais les télescopes
actuels ne sont pas assez sen-
sibles pour les distinguer.
En tout cas la structure d'Epsilon
Eridani est fortement compa-
rable à celle du système solaire
et son état actuel reflète celle du
nôtre quand il avait environ 25%
de son âge actuel, soit environ
1,1 milliards d'années. "Cette
étoile héberge un système plané-
taire qui subit actuellement les
mêmes processus cataclys-
miques qui se sont produits au
sein du système solaire dans sa
jeunesse. 
Au moment où la lune a gagné la
plupart de ses cratères, la Terre
l'eau de ses océans et que des
conditions favorables à la vie se

sont installées sur notre planète"
relève Massimo Marengo de
l'université de l'Iowa. Pour cette
raison ainsi que pour sa proximi-
té, Epsilon Eridani fera l'objet de
nombreuses études encore. 
La toute prochaine génération de

télescopes, comme James Webb
qui sera lancé en 2018, devrait
être capable de distinguer les
autres planètes dont les astro-
nomes soupçonnent l'existence,
en bordure de la ceinture exter-
ne.

Il a été expulsé de sa galaxie d'origine par une gigantesque déflagration d'énergie, comme si 100 millions d'étoiles
avaient explosé.

SE FABRIQUER DES
NEURONES À N'IMPORTE
QUEL ÂGE

UNE POUPONNIÈRE (ou plutôt deux)
dans le cerveau. Et à tout âge. L'annonce a
de quoi réjouir en ce milieu de printemps.
Bien plus en tout cas qu'une vision de
cimetière, telle qu'elle a prévalu à tort pen-
dant presque tout le 20e siècle, comme ne
manque pas de le rappeler notre spécialis-
te Elena Sender dans le dossier de ce mois
de mai 2017. Sous la calotte crânienne, en
effet, ne se cachent pas seulement plu-
sieurs dizaines de milliards de neurones
connectés, destinés pour beaucoup à
s'étioler au fil de la vie avant que de dis-
paraître, vision tragique. Longtemps dissi-

mulées aux regards des scientifiques,
apparaissent désormais dans notre cerveau
humain deux zones particulièrement fer-
tiles, sises à l'intérieur d'une structure elle-
même enfouie dans le système limbique,
dont le nom très grec lui a déjà conféré
une certaine célébrité : l'hippocampe
(1).Connu pour jouer un rôle fondamental
dans la mémoire, il mérite qu'on se sou-
vienne de lui ! Et ce, à plusieurs titres.
Non seulement il revêt cette malicieuse
forme de petit cheval à la queue recourbée
comme la créature marine que chacun
connaît, non seulement il est impliqué
dans la formation des souvenirs mais il
fait plus : il recèle des cellules-souches qui
se transforment en jeunes neurones. Enco-
re un petit effort de langage et de mémoi-
re ! On veut ici rendre hommage à ces
deux lieux d'importance au sein de l'hip-
pocampe : le "gyrus denté" et la "zone
sous-ventriculaire". Les voici, les deux
pouponnières cachées qui permettent à
notre cerveau de "demeurer vif, réactif et
prompt à élucider les nouveaux pro-
blèmes", comme l'explique Pierre-Marie
Lledo (2) dans les pages de notre magazi-
ne comme dans des vidéos exclusives

pour le site de Sciences et Avenir (et dont
nous vous proposons ci-dessous un
exemple).
Les neuroscientifiques émettent l'hypothè-
se d'une corrélation entre dépression et
baisse de la neurogénèse
De quoi rendre optimiste. Mais une pou-
ponnière, ça se respecte. Mieux, il faut lui
prodiguer quelques cajoleries. Voilà pour-
quoi le dossier de ce mois-ci, consacré à
des découvertes fondamentales en neuro-
génèse, devait aussi préciser le code de
bonne conduite qui va avec. La neurogé-
nèse a ses exigences, d'où les 6 conseils
distillés par le Pr Lledo pour la favoriser.
Nous n'en retiendrons qu'un seul ici, à
coup sûr truisme pour les lecteurs de
Sciences et Avenir : "A bas la routine,
soyez à l'affût de la nouveauté!" À l'heure
où il est de bon ton de rabâcher une certai-
ne peur du futur, notre cerveau lui-même
apporte la preuve qu'il sait/peut s'y prépa-
rer, par son renouvellement partiel.Il est
frappant que les neuroscientifiques émet-
tent même l'hypothèse d'une corrélation
entre dépression et baisse de la neurogénè-
se. Reste qu'il leur faut encore beaucoup
travailler pour compenser notre grande

vulnérabilité, à nous humains. Ainsi, com-
ment mettre pleinement au service de l'en-
semble du cerveau - tout particulièrement
de ses régions lésées ou dégradées - ces
jeunes neurones apparus dans une autre
zone ? C'est à cette question, très auda-
cieuse, que les spécialistes se sont déjà
attaqués depuis une dizaine d'années. Ils
comptent une fois encore sur les res-
sources des cellules-souches, mais refu-
sent de crier au miracle. Il faudra au moins
une ou deux décennies avant d'avoir mis
au point les bonnes techniques, estiment-
ils prudemment. C'est ainsi que la science
avance, quand on donne aux chercheurs
les moyens de découvrir les mécanismes
les plus fondamentaux de la nature. Avant
que de les maîtriser.
1) Cette structure présente une symétrie dans
le cerveau, qui possède donc deux hippo-
campes. (Hippo signifie cheval Kampos pois-
son courbe, Hippokampos était un monstre
marin mythique).
2)  Remercions ici pour son aide précieuse
dans l'élaboration du dossier et l'écriture des
conseils ce directeur de recherches au CNRS
et directeur du département de neurosciences
de l'Institut Pasteur.



ENVIRONNEMENT

Aller à la rencontre des ours
polaires. Grimper l'Everest.

Visiter un village autochtone. La
Terre est grande, mais

beaucoup de voyageurs
aspirent à vivre les mêmes

expériences, ce qui provoque
des bouleversements pas

toujours heureux. Tourisme de
masse et protection de

l'environnement ne vont pas
toujours de pair.Des sentiers

trop battus

Quand il était guide en Antarctique, dans les
années 90, Alain A. Grenier, professeur en
tourisme et en développement durable à
l'Université du Québec à Montréal (UQAM),
se rappelle que «les gens n'étaient jamais
satisfaits de la distance qui les séparait des
animaux». Être plus près. Avoir le meilleur
point de vue. Voilà les revendications des
voyageurs qui paient une fortune pour ce
genre d'expédition.
Il lui revient également en tête des images où
les touristes marchaient au milieu des man-
chots, expérience fort perturbante pour ces
animaux.
«On joue sur le côté magique du divertisse-
ment. Les gens n'apprécient pas vraiment le
privilège du spectacle, c'est plutôt un élé-
ment qu'ils cochent sur leur liste. On fait des
pressions sur les animaux qui sont photogé-
niques. On veut voir les marqueurs tels qu'on
nous les présente.»
Les safaris en Afrique. Les séances de nage
avec des dauphins souvent prisonniers d'un
bassin. Voilà d'autres exemples d'activités
touristiques qui ne se font pas toujours dans
le plus grand respect de la nature.
A-t-on perdu la maîtrise de la situation? «Je
ne peux pas vous dire qu'il faut interdire ça»,
tient à souligner le professeur. Restreindre
l'accès et mettre en place des infrastructures
pour encadrer l'observation représentent en
partie des pistes de solution.
Pour le directeur général d'Aventure Écotou-
risme Québec, Pierre Gaudreault, la présence
d'un guide peut aussi contribuer à réduire les
impacts sur l'environnement. «Il y a de plus
en plus de gens qui pratiquent le plein air,
ajoute-t-il. 
La pratique libre n'est pas toujours encadrée
et elle peut être plus dommageable [pour
l'environnement].»
L'implication de la population locale est elle
aussi un gage de développement durable,
selon Robert Michaud, directeur scientifique
du Groupe de recherche et d'éducation sur
les mammifères marins (GREMM).
«Qui travaille dans ces bateaux-là ? Si on
veut que l'activité d'observation dans le parc
marin soit une activité durable, il faut que les
gens qui y travaillent soient des gens locaux,
il faut qu'il y ait des retombées pour les gens,
il faut que l'activité ait le moins d'impact
possible sur la qualité de l'environnement,
comment ils vont traiter leurs eaux usées.
Quand on amène beaucoup de gens dans un
secteur, on risque d'augmenter l'utilisation de
l'eau et de créer des problèmes pour les gens
qui vivent là à l'année.»
Au Québec toutefois, on est loin de la catas-
trophe, estime Pierre Gaudreault. Le flux de
visiteurs ne serait pas assez important pour
que l'on tire la sonnette d'alarme. «Au
contraire, plus on a de gens qui font du plein
air, plus ça contribue à la préservation des
milieux naturels», dit-il. On cherche souvent
à protéger les lieux populaires. Le directeur
général d'Aventure Écotourisme Québec cite
en exemple le Fjord du Saguenay. Que
serait-il advenu de ce territoire si on ne
l'avait pas protégé en faisant de lui un parc
national? se demande-t-il.
Et il est encore possible ici d'observer la
nature sans lui nuire, comme c'est le cas à

l'île Bonaventure, le pays des fous de Bas-
san. En juillet dernier, on comptait quelque
110 000 oiseaux, selon les chiffres fournis
par la Société des établissements de plein air
du Québec (SEPAQ). Les visiteurs et les
mordus d'ornithologie qui débarquent ici
sont servis puisqu'ils peuvent observer ces
oiseaux - venus pour se reproduire et ensuite
s'occuper de leurs petits - à environ un mètre
de distance seulement. Une corde délimite
toutefois le territoire des fous de Bassan, et
les observateurs ne peuvent franchir cette
frontière. Selon la SEPAQ, ces oiseaux
seraient habitués à la présence de l'homme,
et la «visite» des touristes ne perturberait
nullement cette plus grosse colonie en Amé-
rique, à condition, bien sûr, de respecter le
périmètre de sécurité.

Protection des animaux
Pratique contestée: Nager avec les dauphins
Dans les mers du Sud, il n'est pas rare que
l'on offre aux touristes d'aller nager aux côtés
des dauphins. Si l'activité se pratique encore
abondamment, elle est critiquée depuis des
années.
Le problème? La captivité pèse lourd sur la
vie des dauphins, bien qu'ils semblent jouer
et afficher un sourire perpétuel. Comme pour
bien des animaux, cette activité est source de
stress.
«Le stress causé par leur confinement crée
souvent des comportements inhabituels et
une faible résistance aux maladies», écrit
l'organisme américain de défense des mam-
mifères WDC. Il précise qu'un dauphin en
activité doit parcourir 1320 fois la longueur
d'un bassin pour atteindre la distance d'un
peu moins de 10 km franchie par ses sem-
blables dans la nature chaque jour.
De nombreuses campagnes remettant en
question la garde en captivité des mammi-
fères marins ont été menées par divers
groupes au cours des dernières années. L'an
dernier, les parcs d'attractions SeaWorld ont
annoncé la fin de tous leurs programmes
d'élevage d'orques en captivité après la diffu-
sion d'un documentaire critique des pratiques
de l'entreprise.

Un exemple à suivre: 
Les excursions aux baleines
Peut-on participer à une excursion d'observa-
tion sur le Saint-Laurent et le Saguenay sans
nuire aux baleines, rorquals et marsouins qui
y nagent? «C'est sûr qu'aller voir les baleines
en bateau dans leur habitat naturel, dans les
endroits où elles se concentrent, ça cause un
certain dérangement. C'est inévitable», dit
Robert Michaud, directeur scientifique du
Groupe de recherche et d'éducation sur les
mammifères marins (GREMM).
Par contre, ce dérangement est contrebalancé
par les bonnes pratiques adoptées au fil des
années par les principaux acteurs de l'indus-

trie, mais aussi par les effets de la sensibili-
sation du public. «L'observation des
baleines, si c'est bien fait et accompagné de
programmes de sensibilisation et d'interpré-
tation, ça a un potentiel d'éveil, de toucher
des fibres sensibles incroyables. Au point de
modifier la façon dont les gens perçoivent
leur environnement et les inciter à adopter
des comportements responsables», souligne
Robert Michaud.
Entre le «potentiel de dérangement» et le
«potentiel de sensibilisation», les consé-
quences sur les mammifères marins sont
réduites, notamment grâce à des règlements
mis en place au fil des années. Ceux-ci déter-
minent, par exemple, le nombre maximum
de bateaux dans une zone donnée et la dis-
tance qu'ils doivent garder avec le mammifè-
re.
Le directeur scientifique du GREMM note
que l'évolution des bonnes pratiques dans
l'industrie a été progressive et qu'elle suit
l'évolution de la société. «Au début des
années 80, on ne pensait même pas que le
bruit avait un impact sur les baleines. Main-
tenant, on a commencé à prendre les signa-
tures acoustiques des bateaux de la flottille
du parc marin pour éventuellement identifier
des solutions plus pointues, par exemple
modifier les bateaux ou moins utiliser ceux
qui sont les plus bruyants», illustre Robert
Michaud.
À la question peut-on monter sur un bateau
pour aller observer les baleines sans se sentir
coupable, Robert Michaud répond oui. Il
prédit tout de même que l'observation des
baleines se fera mieux dans 10 ans qu'aujour-
d'hui, tout comme elle se fait aujourd'hui
d'une manière plus éthique qu'il y a 10 ans.
«Il ne faut pas lâcher», dit-il.

Protection de l'environnement

Pratique contestée: 
L'ascension de l'Everest
L'image est frappante: un ciel bleu, des som-
mets enneigés et... des centaines de bou-
teilles de plastique qui jonchent le sol. L'une
des plus célèbres montagnes du monde est
aujourd'hui victime de sa popularité.
La plupart des «alpinistes en herbe» n'escala-
dent pas l'Everest jusqu'à son sommet, mais
se rendent jusqu'à l'un des deux camps de
base, à 5154 ou 5364 m d'altitude. «Il y a des
gens qui se disent qu'ils doivent cocher

l'Everest sur leur liste, déplore Richard
Rémi, fondateur de l'agence de voyages
d'aventure Karavaniers. Beaucoup de gens le
font donc pour les mauvaises raisons. Est-ce
que ça se traduit par des bonnes pratiques? Je
pense que certains d'entre eux ne sont pas
préoccupés par la culture et l'environne-
ment.»
Résultat: le paysage de cette montagne
mythique est assombri par un amoncelle-
ment de détritus laissés par les marcheurs de
plus en plus nombreux.
«Où vont-ils, ces déchets ? demande celui
qui agit également à titre de guide. Le Népal
n'a pas assez d'incinérateurs pour disposer
des bouteilles de plastique.»
Il tient toutefois à souligner que la situation
n'est, selon lui, pas pire qu'il y a 15 ans,
même s'il y a plus d'achalandage.

Un exemple à suivre : 
Le parc de la Rivière-des-Mille-Îles
Lieu de villégiature très fréquenté au début
des années 1900, la rivière des Mille Îles a
ensuite été abandonnée parce que trop pol-
luée. «C'était un égout à ciel ouvert», illustre
le cofondateur du parc, Jean Lauzon. Puis, au
milieu des années 80, avec son collègue
Michel Aubé, il a décidé d'agir. S'est alors
amorcée une vaste opération de dépollution
et de protection de l'environnement. L'en-
droit est ensuite devenu un lieu protégé. «Si
on n'avait pas été là, le territoire aurait pro-
bablement été tout remblayé pour du déve-
loppement, estime M. Lauzon. Dans les îles,
il y aurait des maisons partout», poursuit
celui qui décrit l'endroit comme un «joyau en
milieu urbain».

Protection de la culture
Pratique contestée: Croisières aux îles San
Blas
Situées dans le nord-ouest du Panamá, face à
la mer des Caraïbes, ces îles occupées majo-
ritairement par le peuple kuna sont mainte-
nant prises d'assaut par les croisiéristes.
C'est du moins ce que rapporte Richard
Rémi, fondateur de l'agence de voyages
d'aventure Karavaniers. Ce peuple est
notamment reconnu pour ses molas, une
forme d'artisanat permettant de concevoir
des plastrons ou des tuniques. 
Les passagers des bateaux se les arrachent,
provoquant une forte hausse de la demande.
«Il faut qu'ils tissent davantage et ils n'ont
plus de temps pour le reste», se désole M.
Rémi, qui ajoute du même souffle que l'éco-
nomie de ce peuple dépend maintenant
essentiellement des touristes. «Si, au moins,
ça rapportait beaucoup d'argent.» C'est que
les excursionnistes qui débarquent demeu-
rent peu de temps dans l'île, une journée tout
au plus. Et la majorité mange et s'abreuve sur
le bateau.

Un exemple à suivre: 
Le site de Wendake
À proximité de la Capitale-Nationale, la
nation huronne-wendat a développé l'art
d'accueillir les visiteurs sur son territoire.
Les gens de la communauté ont ainsi notam-
ment mis en place l'Hôtel-Musée Premières
Nations et reconstruit une maison longue. Ils
organisent également des visites guidées sur
leur territoire, le tout dans le plus grand res-
pect de la culture huronne, assure Sébastien
Desnoyers-Picard, conseiller en marketing
pour Tourisme autochtone.
S'il admet qu'il existe toujours un danger de
«folklorisation» et de mise en scène exagé-
rée, M. Desnoyers estime qu'il est important
d'insister sur le fait qu'il s'agit d'un site de
reconstitution. Les guides portent effective-
ment des costumes traditionnels, mais on se
fait un point d'honneur de remettre les pen-
dules à l'heure en expliquant que les
membres de la communauté ne vivent plus
de cette façon. Et ce, même si «les Français
s'attendent à voir des plumes».
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L’argile verte un soin 

miraculeux pour la santé

Ingrédients :

■150 gr de farine
■75 gr de sucre
■120 gr de beurre
■3 œufs
■1 sachet de levure
■1 sachet de vanille
■100 gr raisin sec
■Fruit : pommes, poires, bananes,
fraises...

Préparation :

■ Battre les œufs, ajouter le sucre, la
farine, la levure, la vanille puis la beur-
re. Mélanger afin d’obtenir une pate
homogène.

■ Ajouter les raisins secs les fruits cou-
pés en morceaux. Beurrer un plat et ver-
ser la pâte.
■ Enfourner pendant 40 min.

Gâteau aux fruits

Non seulement l'argile fait fuir
microbes et bactéries, absorbe et régule
l'excès de sébum, régénère les tissus fra-
gilisés par l'âge, mais en plus c'est un
cicatrisant efficace. 
On trouve l'argile verte dans les pharma-
cies ou dans les magasins spécialisés en
diététique, soit en tube prêt à l'emploi.

Masque de beauté régénérant

On applique l'argile prête à l'emploi, sur
le visage, en évitant soigneusement le
contour des yeux. On laisse l'argile agir
durant 10 minutes. On rince à l'eau tiède.

Cheveux gras 

On applique sur le cuir chevelu, en évi-
tant soigneusement les pointes, de l'argi-
le verte, prête à l'emploi. On masse bien.
On rince puis on termine de le rinçage
avec de l'eau citronnée pour faire briller
les cheveux.

Dents 

Pour avoir les dents blanches et saines
on utilise l'argile verte comme dentifrice
! On trempe la brosse à dents dans une

pâte d'argile verte, additionnée d'eau.
On frotte. On rince. Les dents devien-
nent blanches et l'haleine fraîche.

Boutons infectés

A l'aide d'un pinceau, on applique l'argi-
le verte sur les zones irritées et infectées.
On laisse sécher. On rince. Puis on passe
un quart de citron sur le bouton.

Egratignures, coupures et
morsures

On applique directement l'argile sur la
peau. Dés que l'argile sèche, on rince.
Puis on renouvelle l'opération, jusqu'à
ce que la peau ne soit plus irritée.

Sinusites 

Appliquez pendant ½ heure, sur les
arcades sourcilières des compresses
d'argile (de l'argile dans un mouchoir
soit en papier soit en tissu). Restez bien
au chaud. Renouvelez l'opération 3 fois
par jour.
Ce remède est fait pour calmer la dou-

leur provoquée par les sinus et non pas
pour guérir. Vous devez prendre les
médicaments prescrits par le médecin.

ATTENTION: 
Il ne faut pas utiliser un métal pour pré-
parer l'argile verte. 
Une spatule en bois et une coupelle en
verre ou en porcelaine sont conseillés.

Ingrédients :

■ 2 verres de farine (1 verre fait 250 ml)
■ 1 cuillère à café de  bombée de levure
instantanée
■ 1 cuillère à soupe de sucre
■ 3 cuillères à soupe de lait en poudre
■ 30 g de beurre mou
■ sel
■ eau tiède
Farce: 

■salade méchouia
■pomme de terre cuite et écrasée
■thon
■œufs durs coupés en petits morceaux
■olives en rondelles
■câpres
■harissa allongée avec un peu d'eau 

Préparation :

■ Préparation de la pâte: Pétrir bien tous
les ingrédients sauf le beurre puis rajou-
ter le beurre mou et repétrir encore. Cou-
vrir et laisser lever. Dégazer la pâte,

l'étendre et découper des ronds avec un
emporte pièce puis, passer dessus le rou-
leau pour allonger un peu en forme
ovale. Disposer sur un plateau fariné,
couvrir et laisser lever un peu.
■ Pendant ce temps, préparer la
méchouia et les autres ingrédients.
■ Après la deuxième levée, chauffer
l'huile dans une poêle (elle ne doit pas
être brulante) et plonger les petits pains
dans le bain d'huile et frire des deux
côtés.
■ Egoutter sur du papier absorbant puis,
les ouvrir d'un seul côté et les garnir
selon le goût d'une couche de harissa
allongée d'eau, de méchouia, de pomme
de terre écrasée, de thon, de câpres, de
petits morceaux d'œufs durs et de ron-
delles d'olives et déguster.

Fricassé tunisien

La vitamine C est présente dans les
fruits et légumes, particulièrement
les agrumes, et dans les abats et le
lait maternel.
La carence engendre le scorbut. Elle

est exceptionnelle mais peut toucher
des personnes ne se nourrissant que
de conserves et de produits cuits. 
Les symptômes de carence sont une
asthénie, des douleurs diffuses, des
hématomes et saignements pouvant
aller jusqu'au décès.
Actuellement des études sont en cours
pour évaluer son potentiel anti-infec-
tieux et anticancéreux mais à la date 

d'aujourd'hui aucune n'a mis en évi
dence d'effet.
Il n'existe pas de surdosage en vitami-

ne C sinon un possible retard d'endor-
missement et des coliques.

VITAMINE C :

Notre alimentation est trop riche en
graisses et en produits sucrés, éléments
responsables de notre augmentation
régulière de poids. Il faut donc introdui-
re de nouvelles habitudes alimentaires.
Mais l'une après l'autre, progressive-
ment, pour ne pas "flancher" devant
l'ampleur de la tâche ! Il faut alors:

- Apprendre à structurer les trois princi-
paux repas pour éviter les fringales.
- Prendre au moins deux portions de

fruits par jour… mais pas plus de quatre
si on veut perdre du poids.
- Choisir les morceaux de viande les

moins gras pour limiter la quantité de
lipides et les dégraisser avant (ou après)
cuisson.
- Choisir des modes de cuisson peu gras

(cuit-vapeur, autocuiseur, papillotes,
poêles antiadhésives, wok…)
- Plus de calcium (3 à 4 produits laitiers

par jour)… mais en allégeant les matières
grasses.
- Des légumes ou des légumes secs deux

fois par jour. Eviter les plats à base de
légumes dont la teneur en lipides est de
plus de 5g/100g d'aliment (voir sur l'éti-
quette).
- Si vous prenez un substitut de repas,

complétez-le avec un laitage, un fruit et
un morceau de pain pour prolonger la
satiété

ASTUCE... ASTUCE... ASTUCE... ASTUCE...
lutter contre l'excès 

de cholestérol

Contre l'excès de cholestérol, dans un
premier temps il faut opter pour une ali-
mentation méditerranéenne : viande
maigre, poissons gras (saumon, thon,
maquereau, sardine….), fruits, légumes,
céréales complètes, huile d'olive et ou
Colza et faire 30 minutes d'exercice par
jour.

Extraire une épine

Tout d'abord, ramollissez la peau du doigt
en lui donnant un bain d'eau chaude

additionnée d'une cuillère à soupe de

gros sel pendant 5 minutes. Ensuite,
vous pourrez extraire l'épine avec une
pince à épiler ou une aiguille passée sur
une flamme. Elle ne résistera pas. N'ou-
bliez surtout pas de désinfecter!

Tartiner le beurre aisément

Pour tartiner le beurre aisément :
■ Utilisez un couteau épluches légumes et

faites des copeaux qui s'étendront sans dif-
ficultés .
Pour cuisiner :
■ Faites un beurre clarifié : faites le fondre

doucement au bain marie et écumez le petit
lait qui remontera à la surface et mettez le
dans un bol.

RÉGIME "VENTRE PLAT"

SE PRÉPARER
DE JOLIS PIEDS

• Coupez vos
ongles réguliè-
rement 
A ras et légère-
ment carrés
pour éviter
l'ongle incarné,
de préférence au coupe-ongles, plus facile
à manier de la main droite comme de la
gauche, sans risque de plier l'ongle. Puis,
limez-le pour éviter de filer collants et
chaussettes Nylon. Oubliez la lime en
métal. Préférez-lui les limes en carton
jetable. Ce geste simple vous épargnera
surtout l'ongle douloureux voire bleui si
vous marchez beaucoup.

Gommer encore et toujours..
Etape à ne pas négliger, le gommage
redonnera à l'épiderme de vos pieds la
douceur perdue pendant l'hiver. La corne
installée sous vos talons ne sera bientôt
qu'un mauvais souvenir.
Hydrater pour garder la peau souple

• Nourrissez-les !
De beaux pieds sont des pieds bien hydra-
tés. L'hydratation est essentielle car elle
évite aux cellules cornées de s'assécher et
de s'amonceler en callosités disgracieuses
et douloureuses. 
Si la peau des contours de vos ongles est
desséchée ou irritée, enduisez-la de gel de
soin spécial cuticules enrichi en huile ou
massez-la avec une crème très hydratante
pour peau sèche.

Luttez efficacement contre la transpiration
• Talquez vos pieds en insistant sur la

voûte plantaire 



TÉLÉVISION  LUNDI 23
21.00 : Clem

SÉRIE HUMORISTIQUE - France (2010) 8 saisons / 25 épisodes
Malgré les réticences de son petit ami Stéphane, Clem vit désormais seule avec ses

enfants. Alors qu'elles fêtent ce changement de vie, la jeune femme et sa copine
Alyzée sont agressées par des jeunes à la sortie d'un bar. La première est déterminée

à tout faire pour retrouver les délinquants. Mais la seconde, très choquée, semble
résignée.

21.00 : Rizzoli & Isles

FILM D'ACTION - Etats-Unis (2013)
A la mort de son ancien collègue Marvin, Frank Moses est arrêté et interrogé par le FBI au sujet
d'un mystérieux "Projet Nightshade ». Une horde de tueurs attaquent soudain les locaux du FBI.

Frank ne doit son salut qu'à l'intervention surprise de Marvin, finalement bien vivant. L’ancien agent
de la CIA se lance alors dans une course-poursuite à travers le monde pour retrouver une arme de

destruction massive très convoitée.

21.00 : Nox

21.00 : Thalassa

MAGAZINE DE LA MER 325 épisodes
Vivre avec la tempête. Les îliens savent que le moindre déplacement dépend du passage
d'un navire de la compagnie « Penn Ar Bed » • Modern Express : sauveteurs de l'extrê-

me. Récit d'une périlleuse opération de secours sur la côte landaise en 2016 • Chasseurs
de tempêtes. Le pilote Thierry Leygnac et le photographe Jean Guichard observent les
colères de la mer. Depuis l'hélicoptère, ils scrutent la vague qui fera le tour du monde •
Amoco Cadiz, 40 ans. Retour sur le naufrage du supertanker libérien, chargé de milliers

de tonnes de pétrole brut, au large de Portsall.

21.00 : 1981

21.00  : Red 2

SÉRIE DE SUSPENSE - France (2017) 1 saison / 6 épisodes
Catherine et Raphaël découvrent avec stupeur que Julie était suivie depuis plu-
sieurs semaines par une jeune femme spécialisée dans les tatouages. Elle avoue
aux deux enquêteurs qu'elle agissait pour le compte d'un homme d'une quaran-
taine d'années qui organise des combats clandestins. Un nouveau charnier com-

prenant cinq cadavres récents est découvert par la Brigade d'intervention des
carrières et des souterrains.

COMÉDIE - Canada (2009)
Ricardo, à 11 ans tout juste, emménage avec ses parents à Cap-Rouge, un
vaste quartier de Québec. A l'école, le jeune garçon entend se faire rapide-

ment accepter par les autres enfants, qui lui paraissent bien plus riches.
Pour intégrer le fameux groupe des K-Way rouges, le jeune Ricardo se met
à mentir. Mais il ne tarde pas à s'emmêler dans les contradictions de ses

propos complètement incohérents?

SÉRIE POLICIÈRE - Etats-Unis (2010) 7 saisons / 105 épisodes
L'équipe enquête sur deux membres des Princes du Tonnerre, un gang de bikers, qui ont été
assassinés dans leur atelier de mécanique. Un premier témoin affirme avoir vu une femme

s'enfuir du garage peu de temps après les meurtres. Les victimes étaient connues pour effec-
tuer un trafic d'armes lourdes avec des Albanais. Lorsqu'une piste se précise, Jane décide de

s'infiltrer dans une prison de femmes pour tenter d'identifier une cible sérieuse.
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Maximales Minimales

HHOORRAAIIRREESS  
DDEESS
PPRRIIÈÈRREESS

A N N A B A
Fadjr     Dohr      Açr    Maghrib    I c h a

04:59        12:37      16:03        18:44      20:05

O U A R G L A
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha

05:15        12:47      16:14         18:54      20:09

C H L E F
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha

05:26        13:03      16:29        19:10      20:30

M O S T A G A N E M
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha

05:31        13:08      16:34        19:15      20:34

O R A N
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha

05:35        13:11      16:37         19:18      20:37

C O N S T A N T I N E
Fadjr      Dohr       Açr       Maghrib    Icha 

05:05        12:42      16:08        18:49      20:09

A L G E R
Fadjr    Dohr       Açr      Maghrib     Icha 

05:20        12:56      16:22        19:02      20:22

Alger                16°                     10°
Oran                 16°                     9°
Constantine   14°                     4°
Ouargla           22°                     13°

EN LEUR OFFRANT
L’EXPÉRIENCE
«REAL MADRID
CAMPUS
EXPERIENCE»
Brandt Algérie
réalise le rêve
de nos enfants

APRÈS un long trimestre d’effort

scolaire, place au réconfort ! Fini

les devoirs, fini le stress, il est

temps pour les enfants de

décompresser un peu et de profiter

des vacances pleinement méritées.

Pour cela Brandt Algérie a pensé à

faire plaisir à nos enfants en leur

offrant des vacances privilégiées;

un séjour de rêve au « Campus

Real Madrid « organisé en

collaboration avec l’agence NASA

Media en partenariat avec

Avantages Events Maghreb,

Partenaire exclusif de la Fondation

Real Madrid Campus Expérience

en Algérie, et ce, du 18 au 24 Mars

2018 à Madrid (Espagne). 

Real Madrid Campus Expérience

est un stage de football qui offre

aux jeunes joueurs une occasion

unique de s’entraîner sous la

direction de l’un des clubs les plus

titrés au monde, qui est « le Real

Madrid «. Ce camp sera ouvert à

nos jeunes algériens âgés entre 8 et

13 ans, qui vivront durant six jours

une expérience exceptionnelle et

enrichissante, en combinant le

sport avec un programme varié

d’activités éducatives, à la fois

amusantes et innovantes,basés sur

des valeurs propres au club Real

Madrid, à savoir le leadership, le

travail d’équipe, le respect des

autres, et la solidarité. Ainsi,

Brandt Algérie réalisera le rêve de

15 enfants en leur offrant

l’expérience sportive de leur vie

qu’ils n’oublieront jamais en leur

permettant non seulement

d’exprimer leur talent

footballistique, et ce, en cohabitant

avec des jeunes de différents pays

du monde dans un cadre idéal,

mais aussi en leur offrant

l’opportunité d’assister au

match REAL MADRID contre

GIRONA sur invitation du

Campus. Par ailleurs, les jeunes

représentants de la sélection seront

conviés à un cocktail organisé par

le consulat d’Algérie à Madrid en

leur honneur afin de marquer cet

événement et de mettre davantage

en valeur cette action. Il convient

de rappeler que la sélection des

enfants participants à ce séjour

d’entraînement au Campus Real

Madrid a été faite à travers

l’organisation d’un jeu concours

valable dans tous les Brandt Stores

à l’échelle de tout le territoire

national. Il s’agit de l’achat d’un

produit Brandt pour pouvoir

participer au tirage au sort. Ainsi,

les 15 enfants sélectionnés pour ce

séjour de rêves issus de différentes

wilayas du pays à savoir : Alger,

Tipaza, Tiaret, Constantine, Bejaia,

Boumerdes, Khmis Meliana, Oran,

Tizi Ouzou, Tlemcen et Biskra,

vivront pendant 6 jours une

expérience qu’ils se souviendront

toute leur vie et qui leur laissera

des souvenirs à jamais. 

SELON un bulletin météo spécial (BMS) de
l’Office national de météorologie (ONM), les
prévisions météorologiques pour la première
semaine des vacances scolaires s’annonce
pluvieuse et venteuses sur une dizaine de
wilayas.
Le mauvais temps est de retour, les vacances
ont débuté par des pluies parfois sous forme
d’averses orageuses et des vents forts qui
tournent autour de 20 km/h et pouvant
atteindre ou dépasser localement 40 km/h
souffleront sur les régions centre et ouest à
nord-ouest du pays entre 60 et 70 km/h avec
des rafales pouvant atteindre ou dépasser les
80 km/h.
Les températures sont comprises entre 11°C et
16°C. Il fait relativement frais. Les précipita-
tions prévues représentent une moyenne de
112 mm sur 15 jours. Pour ce qui est du taux
d’ensoleillement à Alger, il est de 47 %, soit

13 jours. Les wilayas concernées par ce BMS
sont : Alger, Blida, Boumerdès, Tizi-Ouzou,
nord de Bouira, Tipasa, Oran, Mostaganem,
Chlef, Mascara, Relizane, nord de Tiaret,
ouest de Tissemsilt et Ain Defla. Le nord
d’Adrar, Ghardaïa, Ouargla et El Oued seront
également touchés par des vents forts à très
forts qui souffleront du nord au nord-ouest
entre 60 et 70 km/h, avec des rafales pouvant
atteindre ou dépasser localement 80 km/h.
Le week-end s’annonce venteux avec des
vents assez forts à très forts qui souffleront
entre vendredi et samedi. Préparez dès main-
tenant vos affaires pour votre séjour en tenant
compte des prévisions météo.
On peut donc considérer que les écoliers n’ont
pas de chance pour ces vacances scolaires qui
coïncident avec le début du printemps, ils ne
sont pas gâtés par la météo puisque le mauvais
temps gâche leurs vacances, ce qui les

empêcherait de sortir ou d’organiser des
pique-niques. La deuxième semaine des
vacances ne devrait pas être pluvieuse mais
plutôt printanière, malgré la persistance de
quelques nuages, le temps ne devrait s’amé-
liorer qu’à partir de vendredi prochain avec
des petites éclaircies.
Alger bénéficie toute l’année de son climat
typiquement méditerranéen et les printemps y
sont doux et relativement humides. Les tem-
pératures moyennes relevées au mois d’avril
s’échelonnent de 9 degrés le matin à 20 degrés
en début d’après-midi. En ce premier mois de
printemps, Alger connaît une dizaine de jours
de pluie pour 61 mm de précipitations cumu-
lées. Avec 8 heures de soleil par jour, Alger
jouit au mois d’avril d’un bon taux d’enso-
leillement et globalement d’un assez bon indi-
ce de confort météo, annonce la même source.

Samir Mouloud

LE MAUVAIS TEMPS EST DE RETOUR

Les vacances de printemps gâchées

C ompte tenu du décalage
horaire, les bureaux de
vote avaient déjà ouvert

en Extrême-Orient et en Sibérie
depuis plusieurs heures. A l’heure
où nous mettons sous presse
(17.30 à Alger, 19.30 à Moscou),
près de 60 % des russes avaient
déjà accompli leur devoir électo-
ral et les sondages créditaient
Vladimir Poutine d’une victoire
«écrasante» pouvant atteindre les
70 % du nombre d’électeurs. 
Pour Poutine au Kremlin, pour
une Russie forte
Plus de 107 millions d’électeurs
étaient appelés aux urnes
dimanche à partir de 8 h locales à
travers le plus grand pays du
monde. Compte tenu du décalage
horaire, les bureaux de vote ont
donc ouvert à 20 h samedi dans
l’Extrême-Orient russe (21 h en
Suisse), où les électeurs ont été
les premiers Russes à pouvoir
déposer leurs bulletins. 

Et au petit matin (heure suisse),
dimanche, à Moscou. La chaîne
de télévision publique Rossiya 24
a ainsi montré les images de l’ou-
verture des bureaux de vote à
Petropavlovsk-Kamtchatski, dans
la péninsule du Kamtchatka, ou à
Anadyr, dans le district autonome
de Tchoukotka. 
Malgré les allégations britan-
niques qui accusent Poutine
d’avoir «ordonné» l’empoisonne-
ment d’un ex-agent double en
Angleterre, et malgré le fait
d’être vilipendé par l’ONU pour
son « soutien à Bachar el-Assad «
en Syrie, et confronté à de nou-
velles sanctions des Etats-Unis
pour une imaginaire «ingérence»
de Moscou dans l’élection de
Donald Trump, Vladimir Poutine
reste l’homme de la situation. 
Les Russes ne verraient pas quel-
qu’un d’autre à sa place au Krem-
lin. La trempe de l’ex-agent du
KGB n’a pas d’égale dans

l’establishment russe. Impassible,
Vladimir Poutine, pourtant
confiant en l’issue d’une urne en
sa faveur, n’a pas omis pour
autant de mener une campagne
marathonienne. L’homme le plus
aimé de Russie a axé ses sorties
vers les agriculteurs dans le sud
du pays et vers les «petites gens»,
sans compter un déplacement
hautement symbolique en Crimée
où il a pris de nombreux selfies
avec des jeunes. 
Crédité de près de 70% des inten-
tions de vote, l’homme fort de la
Russie, loué pour avoir ramené la
stabilité après les années 1990, a
permis un vrai décollage de
l’économie et le retour sur la
scène du puissant complexe mili-
taro-industriel dont on dit qu’il
est, de loin, plus performant e
celui des Etats-Unis, notamment
en ce qui concerne les armements
conventionnels. A 65 ans, il
devrait remporter un quatrième

mandat. Le sportif à la mine juvé-
nile devra rester jusqu’en 2024,
près d’un quart de siècle après
avoir été désigné comme succes-
seur par Boris Eltsine. «La Russie
a besoin de lui, n’était la présence
de Poutine au Kremlin, les Etats-
Unis l’auraient réduite en pays du
tiers monde», relève un diploma-
te occidental en poste à Moscou. 
A l’étranger, «dans le but de fra-
giliser la Russie», Kiev a décidé
de bloquer le vote des électeurs
russes résidant en Ukraine. Les
électeurs russes, selon l’ambassa-
deur russe à Washington, ont été
en certains endroits «gênés» lors
de leur passage aux urnes. 
«Des tentatives de provocations
ont eu lieu en Nouvelle-Zélande,
en Ukraine et dans d’autres pays,
y compris aux USA», a signalé à
Sputnik le membre de la Com-
mission électorale centrale, Vas-
sili Likchatchev.

Djamel Zerrouk

ELECTION PRÉSIDENTIELLE EN RUSSIE

Poutine vraisemblablement président
du plus grand pays du monde

Les Russes ont commencé à se
rendre aux urnes dimanche
matin à Moscou et dans la

partie la plus peuplée du pays,
pour une présidentielle qui

devrait aboutir à la réélection
haut la main de Vladimir

Poutine pour un quatrième
mandat.
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